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° îÆctr^t^
tohu mm ASW qm représentait U Couronne,

la juge à csndamné-l’accusé à gar
der la paix et à donner caution.

_____  , Wti* alors .d*iw un
_ wewr WWW» pr ;*< de rage, maugréant conu-e

•î'rïfcJKüÆü'.rr.^ï .° “th»ntfbien rl'/X1
5 h urcs pour ce faire ; il maudis- 
baü iu* avocats et le plaignant, U 
blasphémait et menaçait, et le 
même il «’éteignit accablé par les 
émotion* WP lui ava.t causées 
l’issue deoè procès 

Montréal 15—11 y a qnelques 
jours les journaux de cette ville 

çaieut que Pitch r était 
î fou et qu'on l’avait trans

porté d*n» la partie du pénitencier 
assignée aux prtsonaiere atteints de 
fohe. Un des employé* du péniten
cier dément cette nouvelle et dit 
oue Ficher ne souffre qùe d’un peu 
de faiblesse due sac* doute à l’émo
tion qu’il a ressentie durant son 
procès. Le défalcataiie espère 
revenir b.en'ôt à la santé sous 
T.nfluenée du froid r goureux qui 
commence a se faire sentir. Il 
manifeste beaucoup d’intérêt pour 

<îà* choses du dehors et a suivi avec 
beaucoup d’attention l'affaire de 
Baum, dont l’extradition a été 
accoidée, hier. Il reçoit régulière
ment des lettres de sa femme.

D. GARDNER & Cie L’assortirçenl d'Autorççe
MHe McDonald
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Bet au complet et n’eet pa 
eurpae é en valeur et en variété. Maison sur Albert. Mauen, A26 K In* 

Maison aur Victoria. Maison, 628 King 
Maison sur All* rl Maisoo, 3U6 Théodore 
M i s >n *ur f’e-ice.'ktn. Mr son ?2 Viles.
M i h i m. K I Moi«.un, JO Cl 11
Maison aur McKay.N.K. Maison, 30 Kiag. 
Maison sur Stewart. Mawen. — St. André 
Maison sur Cooper. Maieon, — Maria

I-ea loyers des œaiaoma ci-dessus sont 
oui hss, et noua oonaoiilon 

tous ceux qui déair ni avoir ud lotis à bon 
marché pour l’Iuver de venir visiter cee 
mai on».

Noua avons aussi de Irb*-bonnes pro
priétés à vendre.

L ts à v ndr».
V» petit coffre 

fbu et des

1a Rue- A louer. U Vue
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E» FlaieHfg, Eteins a Toilettes et SolesToutes lettres, ouvre» po ne 
e»e. ielveut être adrewé— à

daaeea etc. etc.
A Imposition d'Ottawa.OSCAR McDOMLL

Ottawa 0»t.

BUTTERICKSAUTRE BARGAIN EXTRAORDIf AIRE
En Manteavx pour FV mince et Enf ntf.

Manteaux en Drop et qn Foui rure.

Très Grande lédurtlon ea KsawasMs Anglaises, Francises 
e. ABérli ‘

Condition» : AHOESTr OOUMTMXtT.

exiiVmem a à •1 ai acheté tous les principaux 
llreuvage» qui ont 616 eipo«6« à 
l'Exposition d'Ottawa, et je le, offre 
* mes clients i prit réduite.

a iinon 
devenuBVHAUX R ATHJKBS

sua «a aie

MODES
JOHN CASEY.NOUVELLES DE PARTOUT de sûreté A l'épreuve duD’HIVER voleurs. Rue Dalhôuwi*.

Montréal 15—On a beau se mettre 
en garde contre les filous qui s’insi
nuent auprès des gens pour les (dé
pouiller eusuite, il y a toujours des 
naïfs qui ne peuvent repousser ces 
faux amis. Nous avons encoré à 
enregistrer un cas du même genre. 
Un jeune anglais du nom de John 
Smith arrivait en ce 
an et s’en allait trav 
chantiers de l’Ouest. Ayant fait 
des économies il résolut de retour
ner en Angleterre, pour voir ses 
vieux pareots et, en cunséquence, il 
arrivait à Montréal, hier, pour pren
dre passage 
“ PariÊÎefi. 
train, à la gare Bonaventure, un 
étranger l’aborda et commença à 
lui parler de plusieurs enduite, en 
Angleterre, que Smith connaissait. 
Us lièrent la conversation vite et 
quelques instants après on aurait 
dit deux vieilles connaissances.

Pour cimenter celte nouvelle 
amitié, on trinqua à qui 
mieux. Arrivés devant les 
Forestry, Smith avait déjà /ait con
naître à son nouveau compagnon 
•qu’il possédait 9125 en or américain 
et $i5 d autres valeurs. L’ami lui 
dit qu’il pourrait échaoger son 
argent à de meilleures conditions 
qu il ne pourrait le faire lui même, 
attendu q l’il était l’ami intime du 
gérantü’unecertaine banque.Smith 
uop confiant confia l’argent à fin 
connu qui eutra au Forestry i 
bers jar la porte de la rue S 
ques et ressorti par la porte de sortie 
donnant sur la rue SL François 
Xavier. Smith attendit pendant 
y ne heure le retour de «on compa
gnon, mais comprenant enfin «on 
malheureux sort, il ai la cou fier son 
malheur au bureau de police. Les 
detectives se sont m s à 1* pour
suite du filou. Aux dernières nou
velles ou ne l’avait pas encore 
arrêté, Smith ne possède plus un 
seul sou et il a dû renoncer à son 
voyage en Angleterre.

Montréal, 15—La ville de Mont
réal sera dotée dans quelques mois 
d’un grand cyclorama qui sera un 
point intéressant pour !■ s étrangers 
qui y viendi ont et une œnvre monu
mentale du talent de Philippot»aux 
parmi nous.

Le bâtiment q 
cyclorama aura la 
avec un diamètre de 125 pieds et 
une hauteur de 48 p ede. Il n’aura 
aucune ouverture dans la m çon- 
nerie, qui sera en b îque, pour 
admettre la lumière.

L’intérieur sera éclairé par !a 
lumière qui pénétrera par le toit de 
manière â donner au tableau toute 
la force de I’Ulusiofi d op'ique.

Le sujet du cyclorama sera Jéru
salem pendant le crLC.fhment du 
Sauveur. Les différentes scènes 
représenteront le Golgotha, les 
saintes femmes au pied de la croix, 
le Jardin des Olivier.», le palais de 

te. La toile 
terrain et le

O. B. XT. Co.NUI DIMES ET ERFim. “»I VOUM TOVUK-
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LIGNE QUOTIDIENNE OEVAPEURSpays il y a un 
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—KT—Ottawa et MontrealPOUR VOTREChars Gratis. INew-York 154-Avant hier, arri 
vail à New-York, par fAurania, M. 
Joseph Chamberlain, le célèbre 
ra mbre du Parlement anglais, qui 
r-présentait l’hiver dernier la reine 
Victoria et le gouvernement de John 
Bull à Washington .comme ministre 
plénipotentiaire chargé de négocier 
le fameux traité des 
les Etats-Unis et le 
Sénat américain s’est si déloyale 
ment servi plus tard contre l’élec
tion de M. Cleveland.

M. Chamberlain est l’un des 
membres les plus en v >e du parti 
radical, et sa carrière officielle, déjà 
brillante, lui réserve sans doute 
encore de grands honneurs politi
ques. 11 a 52 ans, mais ne porte 
pas lunettes—ce qui, d'après la 
chanson, est bon signe ch z les 
amoureux de est âge. Il a déjà 
t nterré deux feaim^s légitimer—ce 
qui est un autre bon point à son 
acquit. Il a, de plus, un fils et une 
fille bons à marier, et quatre autres 
enfants qui ne le sont pas encore.

Enfla, c'est un bel homme, très 
distingué, cela va sans dire, et très 

-ce qui n’a jamais 
il vient de convole

LOTERIE TOUS VETEMENTSPHOTOGRAPHIEA partir d'aujourd'hui les 
de loin recevront un billet de 
de» char» urbain».

Ne manquez pas 
deesu» durant ce 1

Coupage et façon A 20 pour cent meilleur 
marche qu'ailleurs.

Pourquoi, pareeque je vende argent coop-

clienta
passageAboni COMMENTANT

Z. SÎO MAI, 1808
à bord du steamer 
En débarquant du NATIONALE —VENEZ CHEZ —

— ALLEZ AU —

WOODCOCKi la grande vente de Par-
STUDIO

CLASSE D. superbe ban au à vapeur en 1er 
KMPHKS8, (construit spécialement pour la 
commodité des touriati») partira du (Juai 
de la He.ne loua les jours A 7,20 du malin, 

re et du fret.

Vente ù Réciprocité Illimitée qui 

commence ce jour au
— DK - -pêcheries entre 

Canada, dont le NAPOLEON BELANGER 
140- - - - - -  RUE «PARAS-- - - - - 140

OTTAWA..

LE DIX SEPTIEME TIRAGE MENSUEL 
AURA UAV LE Magasin distingué de modesav»«c dre passager

Li moi-ta coûteuse et la seule ligne par 
i j siju à Montréal, aautaut lea rapides 
l.acldnc el passant tous le Pont Vie-«eXflIBi, tl Novembre 181111 —KT—dei mieux 

bâtisses
r

VETEMENTS DE DESSOUS 
818 BUE WELLINOTOW 818 

IMPORTÉ DIKBCTKNKIT
UN BKL AKVQHTIMKNT DK

A ï HKURKS, P.M.,Il sera heureux ji’y recevoir se» amis e 
le pnbl c en générât

Les passager» 
aires trouveront
cetie route. Le» bav aui viennent eoooa 
t«r prés de» vajunir» pour (Québec et Mont

r ks station» balné- 
greml «vantige jm

VAI.KÜR TOTALE DES LOTS
Vielleur» lou bl» n v* u" » 1 

faction garantie !£r!»l
$50»O 00.00 La voie la plu» agréable et la plu» di

recte |>oiir se rendre aux célèbre» •• Cakdo- 
iiia S|,ri ,gi "

Excursion du same 11 à Grenville et re. 
tour. 50 centin».

Hillet» obt-nue de l'agent, M, K. King, 
nie Sparlt» où à lord du Daleau. Toute» 
informai,ou» r çnea au bureau de l ag. nt, 
Vuai de la Heine.

Prix modérée

NOS 269 ET 271 RUE WELLINGTON
OTTAWA Cannes a \\ «au d’OrNe craint peut ta coticttrrence Ont Lot : Un Immeuble de $5,000 00.

I*as de profit» pour les InlorraM!NOMENCLATURE DES LOTS
Immuable de...... 96.000 00 $5

do ___ Z,()00.iMl 2
Immeuble» de...... 1,000,00

do ....... 600.00
do ...... 800 00

Ameublemetita... 200 00

800 Montre» d'or.....
1000 Mue tree d'argent 
1000 Service» de toilette

HOTEL CAMDEN ,000.00 
2, WR» 00
1,000 00 
2,000 00

0,000 00 
too no «.000 00 
60.00 10 000.00
10 00 10,000 00 
6.00 6 000.00• «fta.oae.oe

t. Ci-oavANT occupé Pi* G. Li-ramooiLLK Jp puis dés lore vendre cee cannes à 
tré» ban prix $7.(10 et mutiwme.R W. HHKIMIBRD, J*

GHANDK OUVEUTURK
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KAONIFIUOE HAOASIN

TAPISSERIES, PEINTURES. IIUI1.BS 

VKHNIH, ETC , RTC.

tll'awa, 1 mai 1RK8 —|
Ce magnifique hôtel vieat d’4 a» * beté 

p»r Iff. JUI'U J«t»—n, M U*
" Royal Exchange.”

Les repas ont »»rvt» à tout, heure, A la 
carte, système européen, et eowe la eurtniee-
dence (Tua culsiuier français de première
C Vin», claret faute rue. champagne et H- 
qufure de première qualité.

Cet établi»**ment vient d’être meublé a 
neuf, les chambie» sont », a-ieoeee e de» 
mieux aérée», faisaut face au par " Kajar's
nm."

L'entrée privée est sur l'avenue McKensie 
et l'eairée générale du re» au ent aux Nue. 
636 it 538 sur la rue *tu»»ex.

JOHN JOHNSTON,

riche aussi— 
gâte. Brel, 
troisièmes legitimes avec Mlle Marie 
Endicoti, fille du 8;crétaire de la 

dans le cabinet Cleveland, 
jeune américaine née et élevée à 
Boston, qui parle français comme 
vous et moi, n’a que vingt prin
temps, chante comme un ross g nul, 
peint agréablement et pianote 
comme une d.vinité.

Un mariage d’amour lendre, 
disent les uns ; un ma îage d’ambi 
lion, disent les mauvaises langues 
—h stoire, pour Miss Endicoti, de 
devenir I’é* ale des grandes dames 
de la cour britannique. Nous n’en 
croyons pas un traître mot.

Le mariage aura lieu cette 
semaine à Washington, en présence 
du Président, des membres du Cabi
net et du corps 

M. Sackville

D<fe en Argent Solide t» cents.

MT En on oh kt rn Détail.^$|

—ts R ne Rldeai—Je viens d’acheter le stock de TA- 
DIS8ERIE de la maison E. White. 
J’offrirai cette semaine ce stock en 
vente en détail, à des prix beaucoup 
plus bas que les marchands d'Ottawa 
ont payé dans le gros. M. While 
m’a trantféré toutes les affaires de 
son département de la Tapùserie.

guerre

a. McMillan

VIN AI«BBS
COLT DU BILLET $1.00

Il esl offert en porteur «le loot numéro 
gftgo ut di mi payer en OHpéco» le momuiit 
de son lot, moins une rumini-sion «le ,.ix 
pour or ni.

Le» 1.0m* d« » gagnant» ne ron' pi^s 
à la publiât *, à ni ,me d'um* autbqli

livrés (VINâlGRERIE OE KINGSTON.
-A-. HAAZ <5c CI H3

mahvfactüriim

Nous Hxéoutm» aiMsi toute» sorte» d'ou 
vr,igf» à f.-e» pie et décoration» en pap 
tout genre. Venez nous voir avant d 
ail mire. To it ouvrage sera garanti.

ALI'KCD L «MIEUX
Résidence privée 268, rue de l’KglIee 
2?m-la Magasin : 31, rue Duke, Chwdiàr#*»

Propr'étalre

•allerW. 0. MoKAY Le» demande» de bllet» seront r <;uee 
je» |u’è MIDI e jour du tirage.

Tireg », le 3e Mercredi de « liaque moi»WM. HOWEImportateur de Vio», I.iqneur». Cigare» et 
Tabacs ; au» i propriétaire de

«e VIm MinaI* Secrétaire : 8. K. LKLEBVHB,
; 18, «e» telni-innine., 

Hnlmil, ou
Vix'XSiW-™"

Fin aou tou le Keppore, 
** V**TK a OTTAWA

I** rrtMrtpae* Xpirim.

Roc Midi 
Soceereale N*. 999 R«e dan-•' L’HOTEL RICHELIEU "ui contiendra le 

forme d’une tour 0Agent» pour les Commerçant» de Bois.
448, 448 et 450 ree E. A. LEPROHONdiplomatique — 

West, toutefois, 
qui a fait veudr-) hier aux enchères 
toute sa maison particul ère, et 
garde à M. Cleveland uo chien de 
sa plus belle chienne.

Washington, 16—Le président 
Hariison est le vingt-'.roisième pré
sident d^s Etats-Uni» et le pre 
que l’Indiana envoie à la Maison 
Blanche. Ce a fait dix Etats qui ont 
eu i honneur de donuer un ou plu
sieurs présidents.

L’etat de Virginie *>n a donné 
cinq: Washington, Jefferson. Mad- 
dise», Montœ etTay.or ; New York 
quatre: Van Boreu, Filmoie, Ar
thur et Cleveland ; Tennessee trois : 
Jackson. Po k et Johnson ; Ohio, 
trois : W. Harrison, Hayes et Gar- 
fieid ; Massachusetts, deux : John 
Adams et John Quiucy Adams ; 
Illinois, deux : Lincoln et Grant ; 
Louisiane, un: Taylor ; Ntw 
Hampshire, un : Pierce ; Pennsyl
vanie, un : Buchanan ; rt enfin In
diana a donne Benjamin Harrison.

Montréal. 15—Le juge Desnoyers 
a rendu h er son jugement dans 
l'affaire de 4* l’Alliance de la Puis
sance ” comte William Banks, 
hôtelier, I08 me Bleury, pour 
vente de b isto 1 à un a.inrur. 
L’affaire avait attire b auceup de 
moi.de, car t lie était considérée 
comme on tnt ease. Le defen leur 
est accusé par un des détective de 
L'g ie de la loi et de l’ordre nommé 
Corbeille, de lui avoir fourni de la 
boisson quoiqu il fut mineur. La 
Cour condamne le défendeur â 9v0 
eé les freis, et remai que qu’elle con
sidère qu’un hôtelier e-1 obligé de 
s’assurer de i âge de celui qui lui 
demande de la boisson. Le défen
deur avait laissé sa bar au soin d’un 
jeune homme de 18 ans, et quoique 
les témo gnagee prouvaient qu'il 
avait dtl à ce jeune h.mme de ne 
pas vendre de boisson à un mineur, 
ce dernier n’a jamais demandé au 
an témoin William Corbeille, s' 1 
était majeur 00 non. Il est vrai 
que CoibeilleparaU avoir au moins 
20 ans, quoiqu’il n’en ait que 16, 
roawjtout de même, le juge const 
dère que le défendeur Banks est 
responsable et le comdamue en 
conséquence.

k»moins FERRONNERIES ARCHITECTE
VK.TOHIA CHAMHKR8

2èœe étage, charob e No 6.
RéHidencfp 204 rue Daly, Ottawa

burBai VOITURES DE PLACECHEMIN DE FEEi.'ooede' plu» »rv Iennw mal non. commer- 
clal«a de la vallée de l'OMew» et ü«w mieux 
Qualifiée* son» le rapport dm bas prix de la 
qualité dm article* offerts sa vento;

DK PHKMIKRK CLA88R.

"CANADA 1TUNTIC"
Commun Ica ion téléphonique en tout tenpc 

Salat*Fslri«*, Ottawa.
GU8TAVK HICARD

McDougall & CuznerJOSEPH LANDREVILLE
4SI Bee W parte.

Ecuries de louage, Chev u* et Voi'ures 
de premier ordre. Commandes exécutées 
sans retard. Commanicdboi.» jar t lé-

I.A VOIR I.A « LUS COURTE

Montreal et Ottawa
-------ET-------

OTTAWA A BO8T0N KT NEW YORK 
BT TU UH LES POINTS A 

L'KHT KT AU bUD.

Il 2-87-88Kn«teigne de la gi

-----PAR-----
JOSEPH TASSE

Brochure de 20 pages in-80
10 cte L'EXEMPLAIRE

2Pi*uaoforte------MAO A8IN8:-------

RUES SSEXt T OUÏE, CHAUDIERE
23-11-87-88. NEWCOnBEPonce Pilate, etc., e 

coûtera 930 000 et le 
iàtimeni coûteront 975,000. Le 
plan du cyclorama a été préparé 
par M. Pierre pont, architecte célè
bre de Chicago.

Lea proprietaires de cett#» 
tesque entreprise sont MM 
et Newbell, de New-Yoik, qui se 
prononcent de l’exploiter à leur 
profit penaant quelque tempi et de 
ta vendre ensuite à une compagnie 
à fonde social. La toile e»t déjà 
tonie peinte et emballée à New- 
York, d’où elle sera expédiée à 
Montréal dés que le bâtiment sera 
prêt à la recevoir.

Les travaux des excavations sont 
commencés depuis une c uple 
de jours pour recevoir les fonda
tions Le bâtiment sera é igé sur 
la rue Ste. Catherine, près, de l’en 
coignure de la rue Sl Urbain. Les 
travaux seront exécutes sous la 
dir etion de M. J. A. U. Bea-idry, 
architect , de Montréal, qui dit que 
le cyclorama sera peul-5tre ouvert 
au public vers le jour de l'an de 
1889. Il sera certainement exhibé 
pour le carnaval.

Montré ai, 15—Hugh Gleland, de 
Lachute, a comparu, ces jours der
niers, devant le mag stràt Barron, 
de cet endroit.

A l’ouverture de la cour, M. 
Bamptoo, avocat, de Lachute, dé
clara qu’il comparaissait pour l’ac- 
susé. Mats celui-ci te mit à tem
pêter eu criant qu’il n en vou ait 
pas M. Bamptoo dût reprendre 
ton liège penaud.

Durand le procès et l’auditionjles 
témoignages, Cleland et quelqbet- 
una de ses amis ont fait beaucoup 
de bruit et de tapage.

NETTOYAGES TAPIS
V» MlllMrA LA VAKItUR AVIS AUX

AMATEURSESPORTm Orgues depuis $55 en nontant
CONDITIONS D’NCHITS FACILES

W. F. Coates & do
Vo. 64, RUE BANK.

OTTAWA

et le» plume» répe-

6TKPHBN8 WILKINS,
1» roe Aogbst».

^ I^« ordre» peuvent êtie lelaeé» eu Mo*, rue

tsple août nettoyée 
la vapeur che* fN NCNTj SU BURttU 0" C«N«n*

Gr
Le» convoi» partiront d» I» 

comme suit 

TilAIK ÏXPRK* DK MOMTIK*!.

8.00
(jrand Trône à Cote* 11 pour 1’ »ue»t et à 
M -nTFal *vec le» train «lu O -and Trunc non» 

K»t et le 8ed Bet, arrivent là à 11.SO

4 50P.it.I^MYSS:i
» 8 20 p.nr te raecor iaat avec le» train» du 
V^o,tCu,*nl et du Grand Tr

« Le» convoi» arrive.ont à 12 30 p. m el 8 10 
P m de l'E t, se raccordant â la far. Bon 
\Td°lHr*i Monlr4e1' *'ec lee traie» de rkei

Cher Palais Pullman sur Ut» train» de 
Montréal.

I n lr«!n quittera a rare An « herein R|eh- 
inoiid à 7.41 a. m. et «AS p. m. ae rareor- 
d»nt av, c le. train» Espjea» de Mo trésl.

gare de rue Elgin
T K PROFESSEUR GAGNOV donne la 
JU «anté au moyn d'un REMEDE SAU- 
v GE et d’aoe décourei te importante iour 
la guérison de la Catberre. T .ut le mond- 
••it qu'il ■ y a pa» une aeu e meMi ■ dan» 
le monde Sa a qu’il j ait une racine ou «me 
herbe pour agufr.r. PaorigMEta Ga«ifioN, 
386 rue Ride «a.

Nous arme actue'l 
co^.plet 4 arme» à fe

ement un aaeortlment 
à feu, appareil» de pèche, 

de sport, etc etc. 
nroyes votre »ires»e, non» von» 

notre catalogue lllu.tré et n • lLOYER & CIE
Souïcau Magasin d'Epiceries J. D. HCNTON A CIR 

334 Rue Wolligfon 334
i

Ne tse. STE S4UXMUE 
Cala de la rae de l’Egll»a,mt*w». FONDERIE DE HULL 0-0 OOOOOo

UNIMENT GÉNEAÜ5
30 A. N B DK SUCCÈS Ç

BmuI TopiVm*Q
remplaçant le X

KffU MD» d0U-l
leur ni chûta du 
poil. - Ouértaoo) 
rapide et »ûre, 
des UMtoriem,, 
Kéulmrm», I 

t». Molettes, Veealgon» Engorge-1 
le de» Jambes. Suroa, Eparvln», tu.
eteZAO, «5. m,

M loyer tient «sonaUmmeat à »ou m* K juin tout 
ce qui constitue la igné d'épicerie* leneee* moin
dre* détail* I! espère par k» promote attention 
et sa coertolele envers le publie mériter une 
large pari d h patronage- *' *7-1» |

^ N. B.—Peintures de toute» couleur*, prèle» rooc p.»ur
L» soussigné rien défaire l'arqulsIUoe de 

I» fonderie de Hull et est m iut man' prê
tes *or'fi d'ouvrage» 

èœa léger-;» « u 
□ pu- ha»

• libérien e, et garnn-
f«it< à son étabhe-e-

T. XsAWSOAT 
tj. Hell,
Bee George, Ottawa.

CH.TÏY 9l CO.
48 BUE ELGIN, OTTSWi

paré â exécuter to .te» *or 
dan» a ligne de f>nd-rie, pié 
peaantc» de toutes dimension», an p
prix.

tir» to^»"»» 
me U

Rue Brewe

Lawson est unflpérulslcars « Twrofus, fWbrtmr*. 
Age»l» i'AMrseroMé’ImpIel*. homme pratique 

d’. xiArien r, et

•NT A VENDRE
Maison*. Ferme*, Mine». Limite» â fois,

Lou 6 Bâtir, eu,, etc 
ONT A L#UI 

Maieon* et Ferme* dan* et hors la vlllê. 
Agence d'engagement pour • incur*. Journa

lier*. Commis, T»..œe«tiqn#« eu tou» genre* et 
pour «ou» les eu très emplois-

N.FIËM&! EXPRBSH DE BOSTON IT NIW-TOBK 
VIA ROÜ8B 8 POINT

1-20 p.K
I o»nt â 6 40 p. m et sa raccordas 
oroit avec lw Usina du Vermont Central et 
Delaware ft Hudson, pour VK,t «t le 8dd, 
î!rî,îl,t> Boe,6a k ’ * •* ‘ Wésè-Vort 4 7. _
CO le lendemain malin. Quand vont êtes pressé, von» ne «féelrvs

Des cher» «Urtolr» pullmau eontatta**#» P“ MtUudn, tout e»t prêt i parti dellbr*. 
au* train» entre Ottawa rt Rœtoo. Lu» aas- a juwju au »oir. Une bonne au étar de 

•a-dlOttawa pour New Voit prendront eonpe' Tio1",deù ch*a'1«* ou froide* de toute» 
le* Pnllman à Saint-Albans ou à Roswe’a lSalade» eu grande rar.é.é, une spè-

Les bl'Iat», Ira lit» «t
aeignement peuvent 4tre obi 
de» billet* de la cltd ou aux fltationa

B. J CHAMBERLIN,
Surfa tendant Général

------POUR LA------

Figure lr»M*lM,lsPMnrtle
Tdsl es general

de Miel etd'Anmqde deHlndg, Gelé* 
de Concombre» et’de* Roses 

de MolodermL-

PAS DE GO JTEE GRATIS 1ii «e
P- A BERüBE t FBBRBCHAPEAUX, CASQUES.

CrèmeBuccetst ur* de P. A. Boy, e

Fruits retotois. Huile*, feu- 
s-nrs. «onlaerlfs

»**---- SUE HIDKÀC------ IM
Le» neilTaors choix eu Miel venant de» 

eélèb.e» reeh-s de Geo, Kerap. écr., Navon 
Ont. Cidre de Pomme Per venaet de chez 
8. Allan au baril ou par gallon.

KAITa MINERALES—Rc quart et un 
bonteillea. Kaox de 8t. Léon et de Moi t-

Pro luit» de la Ferme et Laiterie» toujours

rçeetde

«S Va »i or-iment comrlet et nouveau 
tic ira de toilette d-deeen» ve- 

ItFiJS reçu.
A’Article* Ae Tel MAS e pnnr 

Mnrtwns
hi m mue. 8. ». MiCORMICK ali

<yC est pout l'accommodation de» mur» 
r hands et des cotai et le public en géa 
C’a» te repas le plu» succulent one voue 
peeves roue procurer dan» la ville et au 
plu» bu» prix que n'importe où. Venes & 
*• l’International Hotel,” rur la rue George 
et jugez par voua même.

J. W. LANCTOT, Prop 
G ). NICHOLSON, Reetaurateur.

tou» IIÙH ren
draiCHIMISTE ET DROGUISTE

75-RUE 8PABKB-75
Prescription pour médecine et fhmille» 

préparée» ai
Commonl

PERCY M. TODD.
Agent général de» Paoaager»Téléphone No. 179 ration tdléphonique 1-2-88

{ '««W,»™.,!BABJLLEMXWTH D’HOMMESVH B tLLMMEBXS D’H MMES
HAHLLBMBHIS D’HOMMES

t Toel Tw®*d, et Etoffes à Rohm Mhet<. M oonfectiMnédu» notre «UWiseement reoevr. 
( acompte d. 10 pour 100-t,AROSB «t OU. ÎOI Ru» Rid u

IÆ GSnAa_
>r Re» Rideau, et par lejfarob g^F

AVIS

K
•tin VtUtU I0VKLLE 

THAISACIB NA TARD
ruumxH MMorui

Spécialité, medéelne» française* 
et remède» patentée;

Preucrlplions de» medéclna eol- 
gneasement remplie».

■u-w-•-

EDITION QUOTIDIENNE 0*œar McDonell, DirecteurPubliê p&r la Ole. d’Impu
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16 NOVEMBRE 1S|»

Les amis I écoutant les conseils de ssltiubsa|ues 

de nos amis politiques ae demandent publiques. Nous avons 4éé battue, mais 
avec inquiétude où eette éaole veut en nous pourrons bientôt exeroer notre 
finir et se rapprochent pour combattre vingwaaa, car nos adversaire» wtx-
l’ennemi commun.........L'école politico- mêmes nous en fourni
religieuse, voilà l’ennemi, l’ennemi du 
clergé où elh introduit dee divisions, 
l’ennemi du peuple à qui elle voudrait 
imposer un régime qai a fait la terreur 
des siècles.........

D’ailleurs, il y avait réciprocité illi
mitée entre eux. Avant la chute du 

la Vérité 
reproduit

w—M. Mercier disait aussi La Justice ap|%»leine court». Nous 
» lui avons fajgÉferdre du premier coup 
<M**b*deu*f|fêmiques qu’elle a voulu 
engugéMWee nous à pruf.o.i du banquet1 
ouvrier et de la nominatioo d’un mi- 
n.stre français dans Ontario Nous

Poêles de Passage,
Poêles de Salles à Dîner,

Poêles de Magasin e.i grande variété,t les moyens.
Puis $ir Hector, 8ir Adolphe Co

ron, l’hon M. Chapleau et M. T. C. 
Casgrain prirent tou r-à-tour la 
parole et 4 minuit se dispersait 
cette assemblée si

Poêles à Charbon,
Chaudières à Charbon,

Zinc, Mine, Vernis à tuyaux,

En Gros et en Detail.

so nmes en faoe d'on cas de phthisie 
avancée qui prouve que la déchéauce 
m°rî -.Z®!10l*£De 1 été suivie de près 

U Jécréptiude. Peut être le mori-rarsympathique et

crachats. Bah ! no-.e sommes méde- 
oin, et comme tels nous devons nous 
attendre à bien des écœurements.

gouvernement conservateur, 
écrivait, et cet article était 
pa* Y Etendard :

“ Pour éviter un oraegiste comme 
Sir John, nous n irons pas nous jeter 
entre les bras d'un orangiste comma 
Huntingdon, et des farceurs comme 
Mere er, Langelier et l'acaud.........

Le 6 juin 1886, la Vérité écrivait 
dans ce sens : Le club national réclame 
un système d’instruction obligatoirî, 
M. Meicier était là, et il n’a pas pro
testé, les catholiques sont avertis...........

Eu février 1886, Y Etendard éenvait:
“ Nous u’eulendoo» nuikmentggual- 

gré les invitations de 1 Electeur, nous 
ges pour porter M. Mer

cier au pouvoir.”
L’hon. M. Pelletier, conseiller légis

latif, écrivait à son tour mie brochure 
<$e« plus violentes contre M. Mercier.

Voilà ce que l’on disait et écrivait 
au*refois Qu'est-il arr.vé ? Castors 
et liléraux marchent bras dessus, bras- 
dessous, et M. Pelletier renie la pater
nité de* sa brochure. Heureusement il 
M’est renoontié des témoins qui ont 
dévoilé le véritable nom de l'auteur.

Lorsque des hommes se sont déchirés 
et méprisés pendant plusieurs années, 
lorsqu’ils ont montré devant le public 
un manque de respect les uns envers les 
autres, et qu’ensuite ils s’embrassent 
devant ou même publie, suns baisser le 
rideau, ils apprennent aux autres à les 
mépriser.

Lord Ütanley l'a d t : les hommes 
qui se sont combattus, qui ont professé 
uch idées diamétralement oppu ét, n'ont 
pas le dioit de marcher bras d 
bras-dessous.

Tl y a encore des nationaux qui pré
tendent n'avoir pas renoncé à leurs 
principes ; c’est sans doute parce que 
la matière première manquait. Ils 
disent que ce n’est pae eux qui ont 
changé mais que o’est M. Mercior qui 
est changé L'Etendard est de oet 
avis. Ecoutons l’hon M. Gagnon à 
une assemb ée tenue au village Sa ut- 
Jean Baptiste, eut été. Le lieutenant 
de M. Mercier disait : Nous n'avons
pas reuonoé à nos idées libérales..............
La Patrie et YEld'teur disaient à cer
tains mécontents : Vous oubl ez donc 
que giâoe à cette combina-son bavante 
le parti libéral est réhabilité. Qui a 
prêté la main à cette œuvre de réhabiti

M Mercier, lui, ne dit rien. Il se 
proclame le chef du parti national. 
Pour lui tout est national. C’est doue 
une coalition, Toute coalition formée

a flaires des Ecoles Séparées

E. G. LAVERDURE & CIE.Ooard’MSlSM
Le Write df» assises est terminé. 

L’hon, Juge Street est parti mer
credi pour Toronto.

ioar d'Mtli

III.
Jos. FORTIKB OWES PROFESSIONNELLESSuite

Ce qui est d’un cathohqoe pré-j *ier 4,âut ,e Jour d’action de 
somptueux et malavisé, c’est de 8 && obtervé généralement
s’improviser Docteur en matière si P*r toute la vilb- ■ les bureaux pu- 
difilciie et si délicate et de prétendre &r,m 1 nombre de ma-
lustruire prêtres et fidèles avant Sw11* eiaiem f-rinés.et les affaiiee 
d’avoir appris soi-même. C’eit de ■ e“ conséquence. An-
s’ôriger saos mission, en juge des JOur9 "u! ‘a capitate a pris son air 
personnes et des choses de l’Eglise, Ha'llfP#Bon ordinaire, 
et de frapper de droite et de gauch ■ _
avec une crosse d’évêque, quand eo VENTE PAR ENCA2T
supposant qu’on vienne à l’eglise 
tous les dimanches on aurait tout 
au plus le droit de porter une canne 
de sui se : c’est enfin de s’impro 
viser év-ique pour citer à son tri
bunal un prêtre et un religieux, qoi 
n’est ni infail ib e ni impeccable sans 
doute, mais dont la position à d’au-, 
tre importance que Celle da com
missaire d’école, et d’insinuer à ce 
piètre qu'il ne sait pas le premier 
mot de la doctrine catholique au 
suj. t de l’ôdufcat'on, qu’il foule au 
au pieds les peu voit s constitués, 
que ses paroles et sa conduite sont 
indignes de sou caractère et de son 
habit reiigieujt et qu’elles remplis
sent de tn-tesse tt de scandales des 
catholiques que l’on sait être assez 
peu sensibles à des péi hés bien au 
trement graves et m dheureusem mt 
et malheureusement mieux prouvés- 

Enfin ce uui non seulement n’eet 
pas d’an catholique, mais n’est pas 
môme d'un nomme tér eux et bien

EPICERIES EN GENERAL
J, GORMAN, L.L.B.,

{Successeur de L A. Olivier)
tm»! «Aille Ifir, Weialre, Ele.

—BUREAU—
>Mm «t Si

OFTAWa, Ont.

Constamment en magasin les épiceries, 
thé« et (afee de tontes sortes a d-ie prix r».- 
sonnablts. Venant d'ouvrir re nou 
poste de commerce le sodts gnè c< 
l encouragement du piblic.

urnr aux rou AVIS SPECIAL BELCOUfiT & MacCRaKEN
RveeaSe, Procerenn, Molaires, Etc,

ONTAKIo ET OUEBEC
SeeUkb Ontario Chambirt, Ottawa, Ont.Terrains <le grande valeur 

en plein centre d’Ottawa

Ayant déménagé danaun 
local plue vante, «ur la re# 
George, J’ai décidé de ▼< 
di e mon assortiment deB fi:

O’GARA k REMONbrectfiraaltaexDans l’affaire de AVOCATS. SOLLICITEURS, NOTAIRES, Etc,

®oc H»y, rue Spaiki, Ottswa, Ont
PBK8 DE L'JIOTEL BUSHÏLL

Martin V'Gabà, C. H.

McArthur & Travarsy
9-iront vendus' par encan public, 
aux Salles d’Encan de A. H. Mac
donald, 47, rue Rkteau, à Ottawa,

alla d'épargner lesfraUde 
transport. Lee personne* 
«juf désirent des ««tou
rnent* treuvemat Avant» 

Igeux de venir me IVre 
________ une vleite.

| Atelier de MeerMe et e«uslS «eleCIS»
H. BROWN, Prop. 26 me York

E. K Rrmon.

McIntyre, Lewis & Code
Jtadl, le 20 novembre I888, Avscats, MUIeltenre, Notaires.

Attention tou te spéciale donnée aux aflhlres cominerelllea.
Au-deeus de la Banque des Mar- 

r sur propriétés foudèrea

lésjterraiiis suivants qili appariien- 
(Tëflt I la wiccèssion des fa'llis ci- 
dessua nommés, à savoir: Tous et 
chacun d«s lot» ou rubandeiles de 
lorrains et les construction h sur 
iceux, sis et élevés en fa-ei'é d’Otta 
wa, comté de Carleton, Province 
(l’Ontario eb Poisiwiice, du Canada, 
et composé» dème les lots onze (U) 
et douze (12), sur le côté mm de la 
rue Al.c -, dans la dite ville d O tawa. 
tel qu’il app rt sur le olati cada-u-al 
die sé par W. H Thistle, écuier, 
Arpenteur Provincial, de la sub
division det sous-'ots deux (2), trois 
(3) et quatre (4) (lu lot ^r.ncipal 
lettre E dans la concession leltiée 
C, dans le Canton de Nepean, pré
sentement conioris dans les limites 
de la cité d'Ottawa, lequel p'au 
cRdaitrâl porte la date du lîieme 
jour d’août 1868, et fut enregistré 
au Bureau d Eu régi sire ment d * la 
dite dit^ d’Ottawa, le 15ième jour 
d’*oût 1508.

Trois residences confortables s’é'è- 
vent sur ces lo s.

Veute à 2 lus. p.m.

chauds, Ottawa. 
Argeut A prêtePritchard & Andrews

A. F- Mc IN TYRE, a,dl.clteur de la Banque
J. Travers lkwib,

que Uulou.
R. U CODE

^K'ampe* en f^out-

Rfparervos Baiaices
__ otI__  Chèque- et Billets en

“rt et eu acier.

ESI vous voile* faire
Holllclteor de la Ban-

Gü.O. McLAÜRIN, l.l.b.

AVOCAT, hic.
Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa

INSPECTER vos POIDS Mémorial*, 
outil âge pour Reli

eurs, Rouleaux, etc.
K lampe* en acier.

Allex chez !e noos-
élevé, c’est de vouloir jouer la ma
jesté deOsar et f tire. en ir.ô ne 
temps le rôle odieux et trivial de la 
soldatesque et dns valnts qui s'agt- 
nouilient pour mieux insulter. On 
perd plus qu’on ne gag 
méprisable qtli ne'eied 
une autorité constituée. 
vain qu’on se donne uue contenance 
grave et digne en se (Sachant der
rière des formules qui eembl mt 
inspirées par le respect ; les con
naisseurs ne s’y trompent pas. Pour 
eux il y a cert ines manière re»pic» 
tueuses de parler qui sont les pires 
manièies de manquer de respect.

S’il noue était permis de donner 
des conseils qui ne seront peut-être 
pas entendu*, nous dirions au thiO 
îogien du Bureau :

Avaut d’enseigner la théologie à 
u a prêtre qui a dû l'apprendre au- 
tantquî vous d nsqu’il y a consa
cré sept années sous ut-s mal res 
qui valent bien au moins ceux qui 

fii| de vous un *j pauvre élève, 
vous f riez bien d’étudier votre lo- 
gique et de vous faire expliquer 
voue Credo avec 1 s command — 
minis de Dieu et «de l’Eg ise. En
suite vous liriez avec profit un 
traité des biensèanc s littéraues où 
vous apprendriez certaïues lè- 
gles élémantaires de courtoisie et 
de bon goût dont un Pomme d* tact 
ne s’écarte jamais dans une po e- 
mique sérieuse et théoiogique.

Par exemple, ai vous discutez 
avec un homme qui a plusieurs 
qualités et fonct.oos vous ne ch «r- 
chez point vos argumeo s à effet 
dans les qualités et fonctions qui 
n’ont ai cône relation au litige 
Peu im

J. P. FISHER
Avocat, Solliciteur, Etc.

Akfnt poor U Cour Suprême, le Parlement et 
le* Départements Public*

PMTCHAtiD ht ANDREWS
GRAVEURS EN GENERAL

-----No. 175 RUE SPARKS-----ne à ce jeu 
nullement à 

C’èat eu
iber», Ottawa, O.

PLOMBAGE m.CHAUFFAGE et
TOITURES McVEITY et HEiNDJSRSON

AVOCATS, S0LUCITEUR8, ETC. 
Agente pour la Cour Suprême et le* Départe

ments Publiée.
See I Hail OatarW (hauibeit, Ottawa, O.

Taylor McVeity.

F. 0. JOHNSON & CIE
Ingénieurs et poseurs d’appareils c 

faite, de tuyaux en fer en plomb et
de chauf-

Gl). F. HKNDkRBON.
hantepl-ur» en cuivre, Valves, Inspira- 

Bouilloires.
‘tes, Asb< «ton, Caoutchouc, net- 
e tubes nat onal.

u recevoir les tuyaux à vapeur

ux d’a seuce, Eviers et bains, etc. 
en “ Canada Plate " e

P. LARMONTH
Syndic. STtWAflT, CHRYSLER t GODFREYA. B. MACDONALD, 

Encan te ur. 
Oltawi, 9 nov. 1188.

"IZ
Couvert re 

galvanisé». 
tHÊTAgents pour ‘engins de PSASK

fciuée à air chaud.

AVOCATS, SOLLICl'lEURS 
Agents poor la Cour Supreme et le I arlement

pour arriver au pouvoir est immorale 
en politique. Ou a dit que c’d.uit uuu 
coalition Vente a l’Encan

LIVRES DE CREDIT
t tô’epour vonger Kiel. Cette 

Rial a été réglée, noua n’uvona
Cbulrts Clin, 14 rue Metolfe, Olliwi, Dut

question
plus è y revenir, et faire dépendre l’a* 
venir d’un peuple do cette question eut 
une inaanité. On a dit aussi que eette 
coalition u été formée pour prol^çer la 
pureté éleotcrale.

Eh bien ! depuis que cette coalition 
ont à la tête du gouvernement, noua 
avons eu des élictiuna partielles dans 
différentes parties de la province et 
nous avons eu de» exemples de pureté 
électorale.

Dana les comtés de Laprairie et 
d’Ottawa la corruption a été pratiqué 
d’une manière élioutée. S’il y a eu 
vraiment coalition, les conservateurs 
nationnaux ont eu tort de laisser in-

McLkod Stewart F. H. Chhvslkb
4. J. Godfrxv

558, RUE SUSSEX, 668 VALIN * CODEDana l’affaire de
LABFÉk ST JEAN. En face de la rue George. ■olâielteere, «te.

BLOC EG AN, RUE SPARKSSeront vendus 
mon bureau, 
Ottawa,

encan public à 
rua Sparks,

Now'
AVIS via-è-vi* l’Hblel Russell.

Bradley * now8A1SDI, le 17 Novembre 1888 *Le public est invité, quand il pas
sera sur la rue Sussex, à s’arrêter 
au No. 512 afin d- se procurer une 
bonne paire de Chaussures (l'Au
tomne à des prix excessivement 
réduits. Nous voulons, d’ici au Jour 
de l'Ail, vendre tout le stock que 
nous avo s actuellement en mains. 

P. FARRELL,
No. 512, rue Sussex,

aT8, bOLLlClT' U HS pou a LA 
SUPREME, NOTaIHao, Eto.Les livres de dettes appartenant à 

la succession des faillis susnommés 
se montant cimme il appert à 11, 
348.55

Gts dettes consistent en bons 
d’hommes de chantiers, sur les 
maisons faisant le commerce de 
bois dans ce district.

On peut les voir à mon bureau.
Vente à 10 h a.m.

I. B. TACKABERRY,
Emanteur.

P LARMONTH, 
Syndic.

X T. SHOW.
Argent A prêter A S p. c. avec privilège de 

rembourser en aucun temps.

R. A.Bkadley

GÜNDKY & POWELL
aulter leur principes. Cette alliance 
no peut durer ; on a vu des cas de di- 

dans des ménages mieux assorti».
Je ne puis terminer sans dire quel

ques mots de la position financière de 
la province. Lorsque nous étions au 
pouvoir lus libéraux nous accusaient de 
voler les deniers publies. Nous avi ns 
augmenté la dette ii est vrai, mais c’é
tait pour construire des chemins de fer 
et pour d’autres améliorations impor-

Grâce au réajustement du subside 
fédéral, s'élevant A $247,000 par année, 
nous avons rétabli l’équilibre oann les 
finances. 1m trésorier provincial, M. 
Shehyn h trompé le peuple en disant 
que nous avions laissé le pouvoir aveu 
un déficit de $170,000.

Pour f exercice 1888-89, M. Shehyn 
a demandé le môme crédit 
l’année pié.édeute, et les recettesaeiont 
p'uh fortes. Malgré cela, le 
est obligé d’avouer qu il va avoir un 
déficit cette année. Les libé.aux qui 
criaient contre l'augmentation de la 
taxe se contentent d’emprunter un baga
telle de $3,500,000 en arrivant au pou
voir. Ils veulent faire oub ier leurs

spillages en corrompant l’opinion 
publique ; aveu de l'argon ils veulent 
acheter le silence et le* électeurs.

Nos adversaires veulent aussi renver
sez notre constitution. M. Me*oier e’eet 
lancé le premier à l'attaque, par sa con
férence interpiovinoiaie et par l'aete 
des magistrat» Dans une assemblée à 
Montréal, il a lancé le défi à la consti
tution, mais quelques jours après il a 
réfléchi qu'il ne fallait pas pousser 1a 
lutte trop loin. Quel éta.t le but do la 
conférence interpiovinoiaie ? Amender 
la coos.itotioa. Ce n’était pourtant pas 
un besoin pressant puisque le peuple ne 
le demandait pas. Les résolutions de 
cette l'ameu-e conférence n’uot pas en
ema été adoptées par unefseule chambre 
Haute dans le pays.

Le rôle du législateur est de faire ai
mer la constitution par le peuple. Ce 
rôle, nous l’avons rempli par le passé et 
nous le r» mplirons à l’avenir.

11 y a à peine 20 ans que notre paya 
a été doté de sa constitution, et que de 
progrès ont été accomplis pendant oe 
temps! Le commerce de l’Aaie s’en 
vient chez nous, le commerce et l’indus
trie prospèrent. Montréal, la tête de 
la navigation, U terrains#du Psc.fique. 
Montréal, destiné à Un eveqir brulapt 
i-espeetera la constitution qui g fait sa 
richesse et son importance.

Respectons laeonatitution ! Nos pères • 
ont combattu et versé leur aang pour I 
l'obtenir. N’allons pas la aaenior en *

Avocats, Solliciteurs, Etc. 
Acziiia eoua la Couu Suphè** «t lis

DkPAHIKMKMH.

finreai : 25 ne Spirts, eo face de l’Hetel Russelportait dans les circousun 
le curé de St Jean-Baptiste

Ottawa.
ces que
eut un habit noir et blanc, "quM 
appaniut à un ordre religieux, 
peu importait même que la con
fia- cede ses Supérieure l’ait chargé 
de la direct on d’ui.ejcooimunauté : 
ce n'était ni comme religieux ni 
comme supérieur d’une commu
nauté religieuse qu’il av 
affaire avec le Bureau dont vous 
faites pertie, jmais uniquement en 
sa qtiiiité de curé de l’une d s par 
roiases de cette ville. Le bon goût 
et la courtoihie vous faisaiei.t u.ie 
loi de ne pas voir eu lui autre 
chose s jus peine de paraître vou
loir p V r la déconsidération sur un 
ot dre religieux dont S tarez a dit 
que depuis sa fondation rien de 
grand ne s'eiait fait dans l’Eglise 
sans qu’il y ait mis ta main, e sur 
une cummiinauté dont aasurémen t 
nous canadiens et catholique» nous 
n’avons ja nais eu à rougir. Un 
homme ue votre âge et ’ de votre 
position ne devrait pas avoir be
soin qu’on lui donne cette leçon.

Arthur W. G unary. F. C. PowelLAVIS
HOUGHS, 1100 4 HUlHEHFORüJe soussigné, donne aria 

responsable d’aucune dette 
mon nom ptr m 
pe.le, à dater de

que je

oa époure, Mde Louis Rio- 
ce jour, 14 juillet 1888. 

LOUIS Kl

Ottawa, 13 nov. 1888.
Avscats, Solliciteur», Etc.

Agents pour la Cour Suprême, le
le* Département#, Publics, ele.

ARGENT A PRETER
llsh Orit-rlo Chambers, Ottawa 

Heiuptville, vnl.no.
HoDOixa Geo. E.

ALEX. C. Rütherkokd.

Parlement,

CHEAPS1DE OPELLB, 
Kardley Township

Bureaux: Scott
CHS. DESJARD NS,

Garni» de Ktd pour^Dames. 
Gaui« de Kid pour Dame*». 
Ganta de Kid pour Dame».

Bons Gants de Kid, 4 Boutons, 
50 cts.

Gants de Kid bruns, 4 Boutons, 
50 cts.

Gants de Kid marron, 4 Boutons, 
50 cts.

Gants de Kid fonces, 4 Boutons. 
50 cts.

Gants de Kid noirs, 4 Boutons,
50 cts.

Lee meill- urs Gantt fabriqués pour le 
|.ri*,ea Canada.

Agent d'Assurance et Courtier

Hotel RUSSELL, Ho 86 roe SPARKS
- OTTAWA —

Ropréser te la CITIZEN, départem°nt du 
Feu, la Vie et dej Accidp»'' : aussi agent 

pour p!u» urs (km pagnies Anguiæa 
de premüie class».

Caplfau reaai»: piti,OOd,f»oe

Marchand de Boy ux à incendies' et 
es, èces de marchandia-w eu caout- 
comuia..dees reçoivent un

F. F. LEMIEUX
Avocat, gol icitenr, etc. Agent pour la Cour 

Supiéme, le Pari ment ot les Dé^arte- 
menis , ublios.

Bureau : 74j Rue Sparks, Ottawa.

que pour

tréorivr

Dr FISSIAÜLT
------DENT1ST1

COIN de» MD llli ISL'SSEX
------OTTAWA------

chonc
immédiate.
WST Jf. Desjardins donne une 

toute spèciale auj- affaires d't
attention

assurance. Heures de bureau de 9 à 5 heures.8*

Mme LBTCH, 485 rueWeilington
Agejce pour la vente des coisets lus 

Star Yatlel et aime 
Linge de corps couinné *

GEORGE C0KGants de Kid à 4 Boutons, arec 
couture sur le doe, qualité 

fcnpérienre, 75 cts.
Dans ton.e* les puis fialche» 

nouvellement reçus.

CONCLUSION
ur commandeNous nous faisons illusion, peut- 

être, mais nous croyons que ceux 
qui ont lu atientivem-nt nos re 
flexions ou qui voudront les lire 
seront en état de juger avec justice 
le fund du débat.

Ce qui report manifestement de 
non études, c'est :

to Que les accusations portées 
par M. Marsan contre les curés ou 
certain cure et contre las Frères et 
les Sœurs qui dirlg®0* »o» écul s 
ne sont nullement pro 
qu'elles ue »ont même pas 
b ables.

2o Que le comité Françti» du 
But eau ayant écouté avec complai
sance dts accusation* publiait»» et 
n’ayant rien fait ni noor en dernier 
la preuve, ni poui1 disculper les in- 
cruniués ui pour ewtdamuer l'accu
sateur s’est reudu p#r le fait même 
responsable de sg# actions.

3o Que les reproches faits à une 
paitie du Bureau à ce sujet pas un 
curé d» celle ville sont mérites et 
justifiés par les circonstances.

Raphael.

LITHOGRAPHE. GRAVEUR,
CLICHBUB et MKDAILLECRnuances ; A cbetez votre fain, tabtas, pain le 

A Viuine, à l» Bool anger, e Union. 
D. LRb, p rielairy. P»iu a 9 cent,. 

216—Rue DALHOUSIB—216

m non iLTtALrs
UITaSa, Ont*ri»

Nouveaux Gant* Suédois, 4 
Bouton , qualité supé

rieure, 85 cto. T E SOUSSIGNÉ a ouvert un nouveau 
Là magtiu il; A ou vt mutée «« di lui.

numéro 88J, rue Lyon et eel pre
pare 4 vendre à bien boa» march» it 4 don
ner San.-faction 4 tous.

MLL1 COLLINS VÈGarni* de K14 Extra, 
uaolr » patente

i avec ler- 
$1.15.

Chaque paire garantie de première clasee 
ou l'argent est nom» ; noue n'avons pas île 
maison mère

pour tsus jïjçarar dès a

S==2r*Œ=.
leur usurelie est le Cheupwlde

ue Hi-i nouveaux 
*e«t sue trueav 
sUlleeer*.

*de
un assortira nt « omplei d’articles de mode 
4 rèe bas piix, 310 me Wellington, Ottawa

We. B. BRADL
88j ,unous foi r.iil du ieux«H JOHN KERRIGAN

PLOMBIER SANITAIRE 
Spécialemeat lecommandé pour le potage 

des appareils de chauffage.

No 106 Bue LYON, OTTAWA

uvéee et
LAURENT DUHAMELvrnisem-

BTAL D.---M*MM BT.

«sortiment comp et Jet meilleures vian- 
du marché d O.tawa. En gros U en 

détail : moi ton, toru, *uel»Bee, e c Gemme 
par te pas-4. M Duhamel la# fera un devoir 
de satisfaire les pratique* qui voudront 
bien l'honorer du leur M>uveiUe»L patro
nage. 1 12 87-88

rt„A
GauleDe»

;J. STEWART

Arpenteur provincial et ingénieur civil, 
bureau aodea.us ale la pharmacie Msc- 
Carthy, 284 rue WELLINGTON, Oitawa.

IKltl-teiaa 
qui u» Meut r

«as i«s Mtruwa ae 
•n-

ir. <T

vieille* WALK8K, XdtAÜ 4 BLANCHITA TE-DHE. Ue*> propriété cente-
naut .‘0 -créé » tuee dans le 
■•»ll (12 mi lea d Ottawa>- I _ 
üu iel, 69 Reilpeth. Ottawa.

A VENDRE, 1,800 cardas drboia
franc (sec), de $3.004 $3.50 la cords'chez 

.K CHARD U’MIL, en arrière Jee naga- 
1 emsmilluires, indu Canal.

i con 19 de Kus-
S’adresser à R

tHBAPSlDE No. 34J R0* 1LG1*, OTTAWA. 
(Devant le RewH).

W. H. Walker D, L McLean. C. A. Blanche(A continu*r' ;Kt)K 8PAKH8.

yi ;

5 ,
-■ét.

yjp- v..
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N0HASLE 1. TA1LI01

l>E3n>»*TRATieS UrONARTE

L’honorable M. Taillon, le vai’- 
lanl chef de l’opp- sition à Québec, a 
été, mercredi soir, l’obj il d’une 
magnifique démonstration d-t la 
part du club des jeunes conserva
teurs de Moiit-éa1.

Cette marque d’estime était bien 
méritée ; le zèle et le dévouement 
de l’honorable M. Taillon à la 
conservatrice, dans la boni e comme 
dans la manvai-té fori me. TO! ont 
mérité l’admiretiou et le respect 
de ses adversaires.

Celte démonstration avait un 
caractère intime et privé, cependant 
les hommes d’Etat canadiens, fran
çais les plus marquants du pay « y 
assistaient.

A huit heures et d -mie, l'inno- 
rable M. Taillon fit son mi liée dans 
la salle, escorté de sir H» Ctor 1 ..an
gevin, de sir Adolphe Caron, de 
l'honorable M Bons, ex-nremier 
mmistre de la province de Québec, 
de l’honorable M. Lynch, des hono- 
iab.es MM. Lavallee et Laviol^tte, 
conseillers légis atifs, MM. .1. A 
Curran, E. Guill ault, A. Dcsjaidins, 
M P., MM. NaiiV-l, Bjauch imp et 
cent autres personnes bien connues 
dans la politique. L’iionoiablo M 
Chap eau arriva peu apres

L honorable M. Taillon répondit 
par un diMOnrs dj p ès de deux 
heures à l'adresse qui lui fut pré
sentée. Voici b sub t me» de ce 
magisi ral exposé de la politique 
pro vine ale :

Je renonce à offrir de dignes renier 
civmentfl, mais j'en offre Je sincères 
aux membre» de oe olub pour cette 
démonstration et a jx îninislres fédé
raux qui ont abandonné leurs travaux 
pour y assister. J’ofl'ro aussi mes 
réméré i me n ts à mes compagne ns 
d’armes dans les froides régions de 
l’opposition où la eévérité du climat ne 
nousemjOvhc pas de combattre avtc 
chaleur.

Je remercie aussi mes vieux amis du 
faubourg Québec, qui lee prouvera 
m’oot |>ousso dans la politique, out 
applaudi à mes débuts et...(Ici, l’ora
teur dut s’arrêter. L’émotion le gagnait 
vt des lavmi > coulaient de ses yeux.) 
Le président du club a dit que je 
m’étais Opposé à toute démonstration, et 
j’avais bien rui> on. Jo ue suis pas fait 
pour do telles démonstrations. Que 
mes adversaires frappent à bras rac
courcis, c'est bien, je pui» leur répondre 
et leur rendre coup pour coup, mais 
quand il s’agit de lecevoir des éloges et 
des marques d'estime, je suis faible et 
impuissant.

Toutefois, j’aime à le reconnaître, 
cette démonstration a j our objet de 
célébrer la idouverture des séances du 
olub, je dois partager les honneurs avec 
ce club et il y en a assez pour deux.

Je vois ici uveo p.aisir trois des 
ministres fédéraux, c’ot une nouvelle 
preuve Je l’intérêt qu’ils portent à la 
jeunesse Pour ma part, j’ai assisté 
Vannée dernière, ii plusieurs séances de 
ce club ; j’y ai donné quelques uoofé- 
ronoce. U te eum-igueuicoui ont produit 
leurs fruits. Je suis heureux de lo

Vous vous êtes réunie pourconstater
me fêter, espérons que l'heure de la 
lutte arrivera, alors vous m’entourerez 
et nous serous ensemble à la victoire.

J'avais ponté donner ce soir une cau
serie de famille à nns jeunes amis du 
Club, mais je me vois en présence des 
citoyens les plus distingués, je me vois 
eniouré de soldats, de généraux, de 
chefs de la grande phalange conserva
trice, oe n’eet plus do l'intimité.

Cette réunion d’élite me rappelle tant 
de beaux souvenirs, me fait entrevoir 
tant de holies espérances que je reprends 
courage et je compte sur votre b.euvcil-

La p rentière question que je me pose 
et à laquelle je dois répoudre est cello 
ci ; Pourquoi sommes-nous et comb it • 
tooB-nous dans l’opposition ? Quelques- 
uns ont prétendu que nous demeurions 
dans l'opposition par esprit de parti ; 
quo c’est per esprit de parti que nous 
restons attachés à notre vieux drapeau. 
Eh bien ! tous sommes encore conser
vateurs parce que nous voulons rester 
fidèles A nos principes, que nous recon
naissons quo ces principes sont les 
meilleurs et par coque nous ne voyons 
pas de raisons pour changer de paru.

Lorsque ceux qui sont au pouvoir 
demandent d'oublier les anciennes 

divisions et de les suivre nous avons le 
droit do demander qui ils sont et pour
quoi ils sont au pouvoir. Nous avoos 
le droit de demander 4 ces hommes quels 
sont leurs principe», quels sont leurs 
antécédents.

Le gouvernement que nous avons au
jourd’hui à Québtc eommande-t-il le 
respect et la confiance ?

Je répondrai : Non, sans hésiter. Et 
pourquoi ? Parce que dans ce gouver
nement on rencontre des hommes qui 
sc sont combattus avec acharnement et 
se sont méprisés pendant plusieurs an
nées ; parce que ce gouvernement, de
puis qu’il existe, a donné trop do preu
ves de son esprit do gaspillage et ou’il 
n'a pas su tenir ses promesses. Voilà 
pourquoi nous le combattons.

On prétend que c’est un gouverne
ment national. Cette prétention tst- 
elle sérieuse ? Nous llions le voir. 
Le chef et le lieutenant de ce gouverne 
ment sont deux libéra1» x de vieille date : 
M. Mercier «t M. tiagnon. C’eac 1» 
même M . Meicier qui disait, en 1884, 
à un banquet doriôé à M. Mow at à To
ronto, qu’il était le représentant de» 
libéraux de la province de Québtc ; c’est 
lui qui disait aussi L>venir est au 

ti libéral et nous verrons bientôt 
notre drapeau flotter sur les édifioea du 
parlement à Québec et à Ottawa.

11 y à une école que Ton appelle l’école 
des Castors ; cette écolo eat puissante 
dau» le gouvernement. Que disait M. 
Meicier de oette écoléen 1885 ? C’était 
à propos fia .la questio 
craigmz pas fie voir »’ 
de eee attaqués pour 
1s presse ultramontaine étouffe ses amis,
o’est son rôle......... Après avoir damné
les libéraux elle veut tuer le sentiment 
ment religieux qui fait notre force. ’

pa.

n des asiles. “Ne 
/opposition profiter 
vous détruire.:....

Vendredi, !• novembre 1888.

A.OTtTAX4T£3

Les monarchistes français acceptent, 
fente d’on roi, le dictateur Boulanger.

Tous les membres do gouvernement 
‘ Cleveland ont décidé de retourner à 

l’exereice .de leurs profession». -•

yr On a commencé aujourd'hui, à 
Aylmer, l’enquête du défendeur dans la 
contestation du comté d'Ottawa.

Mlle West, fille de l’el-ambassadour 
anglais, a refusé de donner la main à 
Madame Cleveland en plein magasin à 
Washington.

n Le collège canadien, à Rome, ne sera 
ù inauguré qu’à la tin du ilo:s. Ce qui 
* retardera probablement le retour de 

notre archevêque.

M. Chamberlain, le chef des unie 
nistes, va épouser une américaine, Miss 
Endicott, dont le père est secrétaire dans 
le cabinet do Cleveland.

" La dette nette de la i'uistance du 
Canada, le 31 octobre dernier, s’élevait 
à $233,606,187, soit une augmentation 
de 4353 259 sur l'année dernière.

J M. Powderly veut décliner ta réélec
tion au poste de Grand Mai re de la 
Chevulei ie, mais les autres leuders ne 
veulent pas d autre chef que lui.

1 rois révérends québecquoie, l’évê
que Williams, le chanoine Norman et Je 
Dr Cook, désavouent les procédés de 
l'Allmnee Kvangilique léunie, l’autre 
jour à Mouuéwl.

On dit que la AEnerve va prendre 
action en dommages pour un mon

tant considérables contre les journaux 
qui ont annoncé qu'ede était sous lo 
euntiôlo des loges oiangistes.

On demande des nouvelles des réso
lutions adoptées à la Conférence Inter- 
provinciale de Québec Que va-t-on 
faire '( Iront-elles rejoindre dans le 
pauier io programme des libéraux?

Le Sénat américain, après le 1er 
mars prochain, comptera 4(1 républi
cains con Ire 3b démt crates. Lu vote 
de M. Lévi P. Morton sera donc inutile, 
et sa présidence du Sénat sera la siné
cure d’usage.

M. Edmond Lafayette, sénateur, le 
dernier descendant mfilo du général 
Lafayette, assistera à l'inauguration 
d'uno statue do son ancêtre en Améri- 

. Cette statue de Lafayette est 
l'œuvre de Falquieri.

Sir Charles Warren, le chef de la 
police de Londres, s’est démis de ses 
fonctions et s’est enfui en Russie, hon
teux do n’avoir pû mettre la main sur 
le meurtrier vraiement légendaire de 
Whitechapel. Laisser sou poste en 
pareille cireonstiuce............. shocking ! ! I

On ne sait pas généralement que les 
10,000 Chinois qui renferme la ville de 
N.w-York viennent de se bâtir dans 
Mott street un superbe bâtiment de six 
étages, et que le dernier de ces étages 
va être occupé par ce qu'ils appellent 
leur cour suprême, leur maire et leur 
conseil munie pal.

Le^rapport du secrétaire du Trésor 
des Etats-Unis, pour le 
montre que la dette publique des Etats- 
Unis a diminué, pendant le mois, de 
84.686,619- Le gouvernement possède 
de plus dans Fee caisses la légère somme 
de <624,304,487, c’est-à dire à peu près 
un tiers de la dette nationale.

Une foc*été de colonisation a été for
mée 4 Reimport, dans le but d’établir 
une nouvelle paroisse, au lao St Jean. 
170 jeunes gens ont promis de prendre 
des lots. L( s terres qui ont été choisies 
par une délégation de la sooiéié. Font 

_sijliées ( n arrière du canton de Rober- 
vàl, et le sol est des plu» excellents.

mois d'octobre,

Le gouvernement fédéral du Canada 
vient d’inviter l’Australie 4 envoyer des 
tiélégvés à Ottawa afin do discuter la 
meilleure manière d’établir des relations 
commerciales plus étroites entre les 
deux colonies et aussi pour en arriver à 
une décision concernant l'établis ement 
d’un câble sous-marin reliant Vancou
ver à Sydney.

—*— -*'!
Lo chemin de fer Québ e, McnteA- 

rency et Charlevoix tsl maintenant 
complété jusqu’à Ste-Anne. Les trains 
peuvent déjà y circuler, mais il reste 
encore dù ballastage à faire, et le maté
riel roulant est très incomplet, par 
suite de manque de 
directe avec le C P.R., 
sur le St-Charles.

Le contrat pour la construction d’un 
pont tn fer pour piétons et voitures, n»- 
à-via Uttt wa, a été accordé à MM. 
Rousseau tt Mather. Le prix aera.de 
$30,000 et les travaux devront être 
commencée avant fieux mois. L’espace 
reserve aux voilures aura une largely 
de 6(1 pieds < haque cô’é, deux
rubandeilea latjgea de 8 pieds chacune 
neiont. reeenréesneaa piétons. Le poét 
doit être ouvert à la circulation 
printemps. .

Dans uüé'récepie biographie de l’hon 
M. Laurier pair BLli. U. L avid on lit:

“ Prenons gnnie justifier les prédic
tions de Lord Dmhûm ei de see su* cas
seurs qui disF'nt qu’àvec des places, des 
charges et des lionotrurs on réussira à 
étouffer le patriotisme des Canadiens- 
français.”

Eh bien, obqr fiéputé 
Est,n este» pas de qui arrive depuis que 
ie nationalisme %' fait son apparition à 
Québec?

commuoicauen 
faute de pont

de Moufcréal-
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TITUT

TftteefiUMMUM en fee H le, w
vente cbu*. BaUaL, mirchxul de T*i*c,
Mo Î54. VENTE EN GROS

_ _ faite.
maire Errait étau à

Mercredi soir, tel qu’annoncé a
eu neu le souper aux huîtres an- . .« . . . „
nuel del InstitutCaoadiru-FraqeMt. ••"C*** db rewat Ma, de S.

Dès les 8 heures la salle de âTus- Allan en baril ou au gallon. Ghex 
titut où l'on remarque maintenant Berubé et rière 20J, rue Rideau 
un furl joli théâ.re, était bien rem- Balne Tara d Ottawa. SS 
plie de canadieos-français dispo.ès Alberi, admise» de to hr.-
à faire honneur à la fête.

Ou y remarquait entr’autr • les 
èch vins Heney,—notre vieil amt 
irlan lais qui ne manque jamais 
pareille fête depuis plue de 13 ans 
—Durocher et Laverdure, les Ors.

? r
Montréal

— Le temps s’est remis au b au 
ce matin.

—Le bazar St Patrice est bien 
patronisé tous les soir depuis son 
ouvertuie.

—Le comité de la construction 
d'un pont sur la rivière Ottawa est 
appelé à se réunir ce soir.

—On a commencé la pose de la 
toiture sur l'édifice de I Imprimerie 
du Gouvernement, Place Nvpean.

—C’est ce soir qu’aura lieu, à 
Almonte, le grand concert de la 
Société G M. B. A^-de Crtie ville.

—Il y aura, ce sot, au No. 580 
r e Sussex, nomination des officiers 
•i la Branche 27 de la Société de 
■'•‘«ours Mutuels, avant les élec-

—Mlle M. Helen O Reilly, notre 
excellente cantatrice anglaise, de 
retour du Conservatoire de Boston

un vijage

ALLEZ VOIR! r-e Ddhoesie à l8 cia U livre.
Huer. ,

PRE E TS A.II. t 3 ha PJI. M. aituie «date de 3 
ha RM. i II kn PR.

J&sr&jstr*'
SWClNQUANTX BARILS D’HUITRES 

9CAlLLE.iL jiieleUlrtUl RÇU* pAI
Bè^bé et rièrjiL 2u9,rue Rideau.
-Uthf AuffT- Iran S M. 

alaeiiaefrt »!■•* **

«asileDANS LUS

BRYSON, GRAHAM & Cioni
Martin, St Jean et Belleau, MM 
P. H Ch i bot, Chia. Desjardins, 
Gènand, Perrault, ingénieur de ls 
cité, W U. McKay, B. Leb aoc. 
G A. Christin, A. D. Richard, J. 
K. Lemieux, K. S. Phayne, de 1a 
B.b ioihèque, Casault, Taché, Le- 
may, Ant. Champagne, Olivier, 
Létèque, et une toute d'autres.
Après que tous eurent fa t honn *nr 

aux huîtres qui furent ariose a de 
Suaterne et autres liqueurs de choix 
le président M. S. Drapeau se leva 
et proposa la première santé offi
cielle celle à Sun Excel'ence le 
Gouverneur Général ; ce tua>t fut 
salué par le chant du God Save the 
Queen en chœur avec accouipign - 
rnent de piano.

Ou but ensuite aux institutions 
littéraires sœurs à laquelle sanie 
M le Dr Martin répondit a7ec beau
coup de tacL

M.S.Drapeau réoondit à U santé 
du Président qui fut proposée par 
M. P. H. Chabot en termes fort b en

Ont acheté le Stock du Magasin de Gros de
PIGEON, PIGEON & CIE

BUE BIDE AV

%m »r*i>«r«-r avmet ««*11

J. M. GARLAND
ISM «MC lis. MiHilm, Jmm «• wmm- 
rt*«v et WJmi M «reenle de
■Ha, lerMHIwahM H. H. Nam, Me.C? ràc SIScm.
tir Dene. Tremblay désire ar- 

uouver aux dames d'Otiaw.i, qu'elle 
est prête à donner des leçons de 
peinture, de tout s sorte». Pour 
plus amples uifurmaaoim, s'adresser 
au No. 474, rue Sussex.

PRESENTS Valant près de $130,000.00
On est actuellement occupé à classer ces marchandises qui seront 

prêtes pour la vente dans quelques jours.

DANS LES
Produit dx la firme et lai- 

Tiàits.constamment eu mania. Ch z 
Bérubé et Fièie, 209, rue Rideau. 

Hardlte tt merle r.« très intéree-
Uni pam,.liL‘t illueué de 132 paie», int - 
ulé : Traité sur lu Surdité, Bruits dans ta 
Télé. Comment vous gutrir vuus-mêmos 
et ches tous. I ort Iraneo, b cl». Adr a es : 
Dr Mcholaon, 30, St John, Montréal.

•va. rester * H Md, SM. rue WdiUr

T Gorman, magasin de Farine 
du Dominion, No. 344, Marché By, 
Ottawa, est l\.ndroit où l’on peut se 
procurer, au plus bas prix, toutes 
sortes de farine, grains, etc., etc.

LAINAGES est partie hier soir pour 
en Europe.

—Bon nombre de personnes s'ar
rêtent sur le pout des Sapeurs afin 
de voir fonctionner la nouvelle 
machine à scier le bois, que M. W. 
H. Easton a fait mettre en opéra
tion sur le bord du cana’,à l’aide de 
deux chevaux.

—L’un de ces soirs derniers, un 
nomme Shea s’est pris de querelle 
avec le commis du bateau traverser 
entre New Edinburgh et la Pointe 
Gatineau et a menacé de se servir 
d’un revolver qu’il tira de sa poche 
Les témoins de cette quertlie ont 
lèusél à s’emparer de l’ar;ne dange 
reuse en si mauvaises mains.

PIGEON, PIGEON fit CIE

RUE RIDEAU Ayez l’Oeil à l’Ouverture.
f Car il ne sera pas donné de sii ùt A Ottawa de pouvoir se procurer 

prix du gros des marchandises de goût offertes au détail.PRESENTS au
DANS LES

conçus,
Ou eut eusuite le p’atsir d’enten

dre M. Dorval dans une fut jolie 
romance qui lui valut les app au- 
dissemenu réitérés de l’auditoire. - 

M R. Chevrier

Coupons d'Etoffes a Robes -
119 KUE RIDEAU

BRYSON, GRAHAM & CIE11 fut suivi par 
qui charma à son tour les convives 
par son chant et un solo de flûte 
sans Hâte des mieux réussis.

M. Lactance Olivier proposa en 
suite un toast à la fête de 1 Institut 
et M. Elzêbert Roy appelé à y ré
pondre s’acquitta de ce devoir avec 
ce talent or,, to re qu’on ne se lasse 
pas d’admirer chez lui.

Après quelques gaies chanson
nettes et de la musique charmante 
par MM. T. Roy el Uorvai, M, P. H. 
Chabot se leva pour p opo-er la 
santé de la Presse à laquelle répon
dit M. 0 McDonneil.

M. Auguste Levêque, appelé en
suite à répondre au toast du Service 
Civil, s’acquitta de cette tâche on 
ne peut m.eux.

Le toast aux Dames fut ensuite 
proposé par M. E. Aubé ; M Nap. 
Champagne sut y répondre avec 
beaucoup d’à propos.

Or. applaudit eusuite M. C A. 
Chnsltii 
chanson
me improvisée il y a quelques an
nées et qui n’en conserve pas moins 
son actualité

Ci anse en le voit, il y eut de 
l’agrément pour tous à cette fête 
par excellence de Vlustitut Cana
dien français qui, celle année en
core, a ete couronnée d’un succès 
qui fait h mneur aux organisateurs.

PIGEON, PIGEON & CIE

RUE RIDEAU
$‘« I

DEVINT LE RIGISTRIT DE POLICE
Pour le montant ci-dessus-men

tionné en monuaie courante du 
Canada, nous procurerons à n’im- 
porte qui une paire ùe chaussures 
fortes et propres à la marche en 
automne.

PrOeldenre de M. 0*0m.

Nos 148.160,162 et 154 .RUE SPARKS.
Vendredi 16 nov.

Pour un lendemain de Thanks 
giving day, l’affluence des prison
niers à la cour de police n’était pas 
considérable, ce matin.

John McNeill, pour ivresse est 
condamné à $2 et $1 de frais

Sam Üaruthers, même offense, 
même punition.

Uiar.es Dolan, offense idem, aug
mentée de désordre sur ta rue, 
acquitté de même que ses deux 
compagnons Jerry Sullivan et Hugh 
Lunny.

Robert Beaumont, ivresse, 92 et 
$t de frais.

Pat Larkin, désordre, acquitté.
L. Bélier, vente de boisson le 

dimamhe, $20 et $2 de frais.

PRESENTS
Drmsndei les Fils de Clapperton, 1rs meilleurs. Bryson, Graham 4 (le.DANS LES CHAS. J. son,

COI PONS DB TWBBDS P.B.—Cet offre n’aurs de durée que pen
dent quinte jouis.________________ _____

—CHEMIN DE FER—

INTERCOLONIAL
DOMINION FLOUR STORE SI VOUS VOULEZ AVOIR

PIGEON, PIGEON & CIE

• BUE BIDE AU

Im place oft voua pou ver acheter 4 meilleur 
marolié tourne eapftoee ,1e grain, far lue eUi

THOMAS GOllMAN
l‘*OH*HTAI*e

30, Carre du Marthe By. 30

Ce qu'il y » de mien*

Patronise»La route direc'e entre l'Ouest el tous les 
points du bas du Saint Laurent et de la baie 
des Chaleurs, province de Quebec, a isti le 
Nouvesu-Bruoswi A, la Nouvelle Kcot.ee, 
1 Ile du Prïoce Edouard, le Cap H reton, 
Terreneuve et Saint Pierre.

Tous les endroits de bains de mer les plus 
populaires et les places renommé s pour la 
pé« he en Canada, «ont sur le parcours de 
cette ligne.

Des nouveaux et élégant* ch»-* palais 
munis de buffet et chus dortoirs font partie
Ufaïît1” Jesn "IP *** enlre Montréal, Ha-

Examens peur.le Serrice Civil PITTIW1Y 4 J1RVISOs examens commenceront le MARDI, 
13 novembn provh lin, à 9 heures du m*Uo, 
et eeronl tenue à Halifax, N.E. ; 8t. Jean, 
N.B. ; Charlottetown, I.P.K.. Québec et 
Montréal, I‘.Q. ; Ottawa, King, ton, To
ronto, Ham.ltvn, Lomtin et fort Arthur, 
Ont ; Winnipeg, Mm. ; Hégina, T.N.O. 
et Victoria. C A.

PRESENTS rycoTocœiAx-Hee

117 RITE SPARKS
TAPIS ! TAPIS

DANS
qui chanta avec nuctèslâ 
djs huîtres qu’il a lui mê- PrdlartN,

_ „ Sommiers élastiques, 
M attelai#,

Voltiree d’Enfante,
Chaîne# de repos et sofas

*.hXnM?av"e vo,ue Pr°ourer toute* ee* mar
chand! ww par petit* verwmient* a la aematu*

W. DAVIS
233 HUE WELLINGTON.

MIL Antres ARTICLES COURRIER IE HULL. Non—Ia il-nniis ills on charge ds 
«aile de recej lion parle parfaliemaat 
français.

Par orira du Bureau,
______ ,y. lbhubur,

ire et Swétaire.
Us passagers qui s'en vont es Angleterre 

oe sur le continent européen, en pa-unt de 
Monvéat par le train du matin le ieudi, 
Peuvent prendre le paquebot de la malle le 
même eolr à Rimoueki 

Lee expéditeur* je graine et de marchan
dises t ouveroetpar ee«ta route de* 61*. a- 
teure de p emiére lülasse, dee maison* d en
trepôt* ei toutes l i commodité* désirable* 
rour rembarquement de leur farine a au
tres merchandises en desliuation des p,o- 
vinees de l’Est et d* Terreneuve, de mène 
que pour les envoie ds «raine et eut es pro
duite sur le ma ché Européen 

La route de la malle Canadienne et Eury- 
péenns et des passagers.

Tontes i .formation « relatives aux taux de 
transport de fret et de passager* et dr» bil
lets peuvent être ootenus en s'adreesant à

E. KING, agent de* billets,
27, rue dparks, Otuwa, Ont

PIGEON, PIGEON & CIE

RUE RIDEAU
nuw«.

L4 paie des hommes a eu lieu 
aujourd hui chez M. E. B Eddy.

Lt jour d’action de giâ es a été 
obærvé hier, à Bull, par la popula- 
t on anglaise.

lies membres de l’Association Con
servatrice t-e réuniroul, ce soir, à la 
salle Laue.

Hotel - Riendeau
h Tenu nor le plan Européen et Américain.sAllez voir, e* vaut la

peine.
64 RUE ST GABRIEL, MONTREALwmm

S. ROGERS & SONT B SOUSSIGNÉ recevra jusqu'au VEN- 
1_J DREDI, 23 courant, uee soumissious 
cachméee por.aat à l’endos •• Soumis-loi s 
pojr a^jareils à l'eau chaude, pou 
Bureau de Poste de Cayuga, Ont "

On peut voir les plaus et d vis et on peut 
obtenir les formule i de fournissions sin i 
au» toute», infirmations nécessaires en |’a- 
d essant au mini t re das Tri vaux Publics, 
Ottawa, et au bureau de MM. Snyder 4 
Snyder, avocat», 
dredi 9 courant.

Les personnes soumissionnant sont aver
tie* que les soumis ions ne seront pas pri es 
en considération i moins d élie faites Sur 

n s imprimés qui seront fournis, et 
de leur tig nature courante, 

ique soumission doit être accomi a- 
gn-*e d 'un chèque de banque accepté et fait 
payable à l’or ire de l’honorable Ministre 
des Travaux Pub ic», égal à cinq pour cent 

montant de U soumission, ieque chèque 
que ei le eoumiaeipnnaird ay ni 
contrat relaSB 'de l’acoeptcr ou 

comp el d. s

On tmuvora coimUmnif-iit A n*t établi__
ssyjrasîf °‘33tâB «MïT “
__________________ PreprUtaJi

Leurs Excellences Lord Stanley 
de Preston et Lady de Preston vi
siteront l’Hospice St Charles, de
main à 3 heures p. m. Le Revd. 
M. Beausoleil, chapelain de l’bus- 
pjc-i ainsi que MM. Dr.
L» éthevins Heney, Durocher et 
Lave,dure y seront présents.

Ce soir a lieu à la salle dVxercice 
militaire l'asseiLblée des membres 
du nouveau club de raquettes 
“ Indépendant.”

Le club de raquettes Le National 
a tenu sa dernière assemb ée de 
l’année mercredi soir. Mercredi 
prochain, aura lieu l’élec ion des 
officiels pour l’année courante.

AVIS—Chez T St Jean. Ayant 
un assortiment eu mains plus consi
dérable que par le passé et l'ayant 
acheté bien à bas prix, j'ai décidé 
d’en donner le bénéfice à mes prati
ques et au public en général f n les 
vendant à bas prix et beaucoup a 
meilleur marché que partout ail
leurs. Mon STOCK est très varié, 
tant eu chaussures d'hommes, 
dames et entante aussi souliers d o 
ngual et mitaiue. Claques, va lise s 
de mutes sorte*et nouvtaux patrons 
et ji suis ceitaiii d’avance que vous 
serez satisfait dn choix Ai prix et 
de la qualité. Une visite est sollici 

T. St JEAN, 64 coin des rues 
Albert et Biiianma et 111 rue Prin
cipale.

Un fonds de banqueroute sera 
veudu par encan, ce soir et demain 
'soir, à la sél e d’encan, sur lu rue 
Principale.

MM Tuicot et Preneveau, d-ux 
des entrejfr-neure Je l’église, sont à 
Hull et surveillant aitentiv^ment 
les. travaux qui sont poussé* avec 
vigueur. En trois jours, h s murs 
ont été démolis C-nquarle hom
mes et, quarante voitures sont à 
enlever œs débris. Prêt de deux 
cents personnes auront de l’emploi 
pendant l’hiver.

PIGEON, PIGEON & DIB Fnlrepreoean de Poe, a Fuebrw
ET EMBAUMEURS

r°U

10 et 17 r»* NlfhalM, rtll«*»p**» |»m*
RUE RIDEAU COMMONICaTIO.M TàLÉMIONIQi;*»St. J an et

lui Pci frn il au futile eu Général
TapUierlw, Peintnm, Hallu, ata.

G. PHILBERTCayuga, à par.ir de veu- OEO W, ROBINSON, agent pour le* pa*»a- 
■ag-ra *1 le fret de l’Ket, Uttij, rue 
8a.nl J a quee, Montréal.

D. POTTING K R,
Sunnt mdaut-

Bureau du Chemin de Per. )
Moncton, N. B , 28 M*i 1888. }

M. et Mme. Alexis D ssane, de 
Québec, sont dans notre vill** en 

de noce, lis sont les hôtes

IMPORTATEUR
la* erased ee vltraa d*' 

(Plate «AlaeeJGénéral.le» h'.a
Mgoee

Cha

Peer dlnaaaebe eelr
Les amateurs de bonne musique 

n ort pas oublié le grand concert 
qui sera donné, dimanche soir, à 
1 Orphelinat SL’Joseph, au bénéfice 
de cette iûrtiimion. * Nos Ircteirrs 
ne liront pas sans plaisir la liste 
suivante des personnes de no re 
ville qui ont gracieusement offert 
leur concours à cette œuvre :

M. et Mde Valade Mme Adam, 
Mde Taché. Mde Smith, Mlles Ri
chard e». St Jean, MM. Beaudiy, 
DdOust. Cameron et autr s. L’oi- 
chestre Orpheus fournira la musi
que à cette occasion.

*oy*g*
de M. IVch vin Adam bdau-frère 
de noire jeune ami. TAPISSERIES KHTIMATIONS POURNIRS SUR DEMANDS

JOHN SHEPHERD 
287, Rue Rideau, Ottawa

AMKKICMINE8. ANUUI8U CT 
KCOB8A1HK8

fol" M«m rues Dtlheesle el 
N tlef-Patrice, Ottawa*

Cette après-midi versjles 3 heures 
Sou Exc^ilem^ le Gouverneur- 
Général et Lady de Preston sont 
allés visiter l'Orphelinat St Joseph, 
où il y eut préseutalion d’adresses 
et cérémonial ordinaire en pareille 
circons'aneas.

LA PLUS

Grande Manufactureobtenu 1«
■uuiqne à fsccuni.ilisetmenl 
ira veux i*4Ku H a con rgete e wr*
remis ijans ,Us t*s d • wmmiitdone non *o-

DéAperiemeet ne e^eegege àeocei t r 
ni .a plus bas&e eoum sa o» *n aucune a nue. 

Par
A. GOBEIL, 

Secrouure.
Département des Tnvivx Pubt ce, 1 

Ottawa, 2 novembre 1&88. J

nouvelle Bonlaogerif.------ DK-------

BALANCES Pain et gâteaux faite pour families, fruité 
«t oonflseriee à bon marché au No. 397. rua 
We Hniton.------DU-------

OAKADA
Ab gain «• iei» emi*»i*.ir**rf* de

Caaaita «tvlqa*
[a Comité du Feu et de l’Eclai 

rage tiendra une courte séance, ce 
soir, dans le but d'accorder les con
trats pour les calques et les rhius- 
sures des hommes de la brigade du 
Feu.

JULIEN éc CIE 
Piombisri, Poseurs d’AppsreUs à Ose 

à l’Jfaa Chauds et à la Vapeur
(basse et haute pression).

Kalia,

BALANCE m » BALA
* n ^

*K» |l ■ Pal

BALANCE

HMUa, | 
PIB*

Vitra, Kir.
Noui sommes autorisés à annon

cer que malgré les dire* de {'Evening 
Joui nul, la ihartuacit de MM. Savarü 
coin des rues Dalhousie et Clarence 
restera ouverte au public acheteur 
comme par le passé, ces nu ssieurs 
se faisant fort de satisfaire ampl* - 
ment leur cliuuèl 
l’ont toujours fait,

4QUE0UC D OTTIWI Tou» le* ouvrage* sont exécutés sons 
noire direction.

Lee ordiARTICLES de PEINTRE El GÉIERILA l’assemblée ajournée du coroner 
au sujet du fermier Patrick U’Rouke 
trouvé mort dans sa voiture sur la 
rue Albert, tel qu’annoncé déjà, le 
verdie- rendu a été “ mort acciden
telle par une chute dévoïKfre.”

4P»
Il est peu probable que là» tra

vaux d’un cmat d'égum à New 
E linburg soient commences cette 
automne. L’appropriation à c*x 
effet est dé 94 OOÔ elV est cilé>lê 
que ces travaifs cèûteràisiitdsus 
les environs de 929,000. Le nou
veau conseil de 1889 aura à s’occuper 
de la chose selon toute prubabUilà

e* la B*lfi
A l’assemblée d i Bureau des Tra

vaux tenue mercredi soir on, a ac
corde les contrats pour l’enlèvement 
de la neige sur les rues de la rilfe.

I*es personnes frropo éee à ce tra
vail durant l’hiver de 1888 seront 
les suivantes :

Quartier Victoria—-David TaiIot, 
à 91.ÔU par 100 pi«is, contre un 
seul soumissionaaire, John G Kilt, 
9190.

Quartier Wellington—David T»y- 
lor, à 91.50, l’amre soumissionnaire 
était encore M. Kilt à 91.74.

Q lartiezftt Gwrge-M. KUtâ 91.47 
lie *oumissionnaire suivantéta.t IL 
Jas Delanay. à 91 48 et M Dàvid 
Tavior à 91^0., . . y

Q lartier» By ét Ottawa, m. Delà- 
ney à 91.48.

Quartier New Edinbonrh—IL R 
Caidiff, à 91 12, W. 8. Macdonald 
«oumusionna à 91.20 et Wm Tub- 
man a Si 25, David Taylor à 91.50 
et John Kilt à 91.75.

ros «ont remplit avec prompt!

JUDfBN é CI B,
446 rue Sutssx.Aux Nacbinihtes. T. J". SBA-TOIsT

Vitrines d exposition améliorées {Show 
Cases/, Tiroirs à argent.

Herleyer et BljmU*r M.J.9P.CUILLETùe, comme us 
d’ailleurs.

Le tempe fixé pour 
min ions pour If* Mach-n^rie* a eié pro
longé juequ'à MIDI le JEUDI, ‘19 NOVEM
BRE courant.

Par ordre
ROBERT SURTEES,

1 génieur de l'Aqueduc

la réception des sou- Marchaud de Mont re*d’f)r etd’Argent, Pen
es, Anneaux et Bijoux de to .tea sortes. 
Tou* les ouvrage* sont garantie.

'lui BPIOEBIES
Coin des Bues York et Cam ber land

OTTAWA.

ipffB

Vers les 2 heurts ce matin, le 
vent qui sévissait avec violence à 
renversé le nouveau Skating Rink 
en voie de construction sur ia rue 
Théodore, les ouvriers ce matin ont 
trouvé les débris de leur g gant* s- 
que travail épars sur le t-ol Les 
dommages sont estimés à pré» d’un 
miliitr de piastres.

Moa. SOS ««;*!■ WsHlBfftBa, OttawaCemlOBBS et.OmUl* «* Bonrlwni

DEfctM"j,s;L^ud„v:rrr,!,ïi0X!i
8’adreeeer 4

Ottawa, 1er Novembre, 1888. Ecurie de louage d’Ottawa.
BECES

A HeB, â l'âge de 68 ars. Joarph G II-

*!&■*' “ Soc,e'é Jl”'
Le convoi funèbre partira de va rési-«w*. re- <ki L «. 17 *6 ..m, if,

MM.Sav^d, pr.pr.értmduJG- £££ “ ”i*•°"'
pensaiie de la rue Dalhousie et —My—
Clarence sont de retour depuis mer- --T 
crecli, de St-Eustavhe pu ils avaient 
été appelés dans leur famille par la 
truie noya- e dont l* br' t ère, âgé 
de 23 ans et M. La violette, âgé de 
27 ans, ont été les victimes.

Ou pe rappelle que deux 
jeunes gens êtaieit partir pouf une 
txcursion de pêche et de chasse et 
que leer fiêle tmbaication ayant 
chaviré sur le lac des Deux Monta
gnes, ils se sont noyés tous deux.
L’infortuné Lavioiet e a été trouvé 
sur la grète, déux'joürs âprèsl’acci
dent à demi gelé et n’a pu «urvivre 
malgré ien soins l**s plus «■pressés.
Quant au cadavre de jeune Bavard,

«*» Pu, 'ê «wW-Hr, et
i perquisitions se poursüjvenL
Now offrotw nbs plus vivès

Arts ■« Pebllc esWaénL

par le prient donné qu'à partir 
kü ta 19 novriubns^M- 4o« Mattel du 
ru» Centra!, Hull, a <téci 
Kdra que i-onr srgeet comptant aha 
(ri ceux qui le pn roots ro»t 4 
r comme dan» le pe aé t»at l’avan 
l'ils pourront désirer avoir ea ache- 
»er a gem comptant

C. Wilson * Fils O

16, RUE ESPLANADE, 16
TOBONTO»Oat.

mËhXmui 1 les Bentteener 1* jonmal “LwCan*d*'

Avis est

Ni

d
* r

ieals.
Pt------------——

ASSURANCE SURJA VIE
leée *n 1621, lklsMt sStUre «b Cbned*

èH àm v*a*r»i. n.awtaita.
lee m* police* nont »«■ «oaSmabta*.

lie hmàÉup la 
; I *-mp.e a-msnll 

| |ma data «a te fn 
• a somme de $6G3 oc 

«tant !«rfirt dee béaéSc • qwf me n-re-j 
natent par la mort de mon époux I q e, 
é:ait membre de votre sociéA 

J’at’bo'H

taq« Entrepreneur

Pompes Punetres 
■*™.... .^aBiEwi»***»

vT- SmtTECAL

’ le moi* de Not* 
lta«6*Ma*d»d éLtf, monsieur.

Votre tréa-h amble r errante, 
Dame Veuve George Hopp.

664 nw Su Pat ice.

m*. Ottawa.

G. GRATTONJ
68, Rue Queen, Ottawa.

"' P■ 8 —0oraËMI«tion^Lé^toalqM^W^làSViBalt)"To* ordre# >xécutée8pe«gta

ProoriétaireiXtaâl J^^Xj ±ü
sédé de l’emploi qu’il avait dans notre 
ma won noo* déclarons ne pas être respon
sable d’ancune collection ou dette qui 
pourrait être faite ou contractée par lai.

MACKBAN * BROS.

Lee Dtww «H la SoaSté 8te. Rliaabeih 
réfleront Lundi, le |ï Novembre,à 2 heures 
p.nOT, au Courent, coinr dee r i* Wetrr et 
Hoamk. n mrcuifique (iouvrep.ede. Prix 
uu b liât, 10 ceuis.

les

■nt ouvert jour |et nultSOrdree
i promptitude. itéiapboolyae

•TP* î
palbit» à MM. S-vard dan», celle 
cruelle affliction. exécuta* avecOttawa, 15 novembre 1888.
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e.i grande variété,
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Vémis à tuyaux,
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ES PROFESSIONNELLES

T, GORMAN, L.L.B.,
Sucre,,rw de L A. OKvier)
1 *Jlltc trnr, Weiilre, Ele.

—BUREAU—
*— KUm,

(HTAW., Ont.

OURT & HacCRaKEN
U., ProcBrcan, Motalrcu, Ete.
VKH, ET OUEBEC
h Ontario Chambers, Ottawa, Ont.

GARA & REMON
. SOLLICrmjllS, NOTAIFtS, Etc.

>y, ™ Spaiki, Ottawa, Ont
BXS DE l’MOTKl SU8MXLL
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*ta, non tel ten Molaire*.

donnée aux affaires 
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r sur propriété* foncière*.

ireîü8*'’ Ml*lllCllf‘ur d® la Banque 
liB LKWI8, .Solliciteur de la Ban-

McLAURIN, L.L.B.
AVOCAT, Etc.

1:19 rue Elgin, Ottawa rJ. P. FISHER
at, Solliciteur, Etc.
te Cour Baprem,, l„ Mnal .1 
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uterta l lBitew, Ottawa, O.
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/XITY. Gso. F. Henderson.

CHRYSLER t GODFREY
2ATS, SOLLICl'iEURS
la Cour Supreme et le I arlement

m, 14 m Mekilfe, fllliwi, OïL

F. H. Chryslkb
■>t. J. Godfrey

4^IN tt CODE
MUeliean, etc.

DAN, RUE SPARKS
à-vis l’HOtoi Butsell.

Iley 8e now
Ir A T. SKow.

.°- *vec

«Y & POWELL
U, Solnciteorx, Etc.
* la Couu 8or«t6«s
DEP AHl KMK.N 78.

Spirits, en face del’Hotel Russel
9 unary. F. C. PowelL

III 4 HUlHERfORjj
S Sollici tears* Ete.
Cour Supreme, le Fortement, 
irtemenUi Public», etc.

INT A PRETER
$8&r5»ci^bers,otlews

• C. Euthkrtohd.*’

LEMIEUX
enr, «le, Agent pour la Cour 
'arl ment ut les Dé^arte- 
lerns hubIioa.
[j Rue Sparks, Ottawa.

FISSIA U LT
DENTI8TI 
U 1.111 ISl’SSRX 
OTTAWA—

■eau : de 9 à 5 heures. î
1,485 rueWellingtoD
la vente dee coi&eta Jus 
Uni et attn
onfeS.ixmé sur commande

RX PAIN, TAB7X8, P*W DK
a Botisngwa Union.

aire. Pain 9 cent.. 
DALHOUSIE—216

LLINSVÈ
>mplet d’articles d- 
101 ne Wellington, Ottawa

KERRIGAN
1ER SANITAIRE 
XMwnandé pour le posage 
reil» de chauffage.

LYON, OTTAWA
I

TKWART
incUI et ingénieur ei.il, 
Ae la pharmseie M*c- 

rU-LlNSTOM, Ottawa.

IJill 4 BLANCHI
▼•CATS

ELOUr, OTTAWA.
at le Romell).
L McL**n, C. A. Blanche
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RÔBINSON&CIE SPECULATION
ORAISÉTIt RS et FLKÜRI8T

^Marchand* de Umte« Memeucex, Jardlulâre*

Vmtes anrlee d’oevragc* en nlur» pour eéré- 
ni nie* de Mÿiriae» ou enterrement, uM »p*-

221 Rnelidkan, Ottawa, Ont.

AISON ST GEORG

Geo A. Berner,
BANQUIER & COURTIER Bareao de Peste d’Ottawa.40 et 42 Broadway et 51 New 

Street, New-York ^City.
Parta; Titres, Grain*. Provittone et 

Pétrole aukrtéee, remius «t n» go- 
ciés sur marges.

î*. S.—tetfii-et pour broeftpre explics-

Arrivée et;**,wrt|d*e bmIIm.

MALLE i Parue'are102 et 104 Rue Ridera
tlve Ouest— Torwn'o. lie- a M|r m;f »

— W'.J, ELLAM SS9"!fe5:r
aïS3£5se rSsssss-
de-U. I souUg, imiiitiMMihnHr. 30 RUK ST'»OBOROe.,OTTAWA ££?!•*• Ww*'*"*. ■■■■>’*..............
France* de os* paerre- petit-, prod a sani un ______ H*hJ,^rD76 ’ '.or*
sommeil naturel, paid h le, en rainant diena- * ’ ' ■ w<) *•' " nca*ler-j

: w. f. BROWN SêfeSr
iiouton de rose." C’e sirop est tros-agreab e vu Odefns-l
.Il xuût. Il »p.l,e l'.ofuit, » noll.i «» »en. MANUFACTUBIKH »t MARCHAND OuSï^KÏ,".........b mï0,;2iS......
cires, enlève loue d nileur, fait disparaître New-York,m. dmcle W) 3 3° ...i " 2 4.
les s'Uffrantes intevtinalc-s et réglai-t la di- | -------wt-------- do d„ L... 7 uu i 45 " '

| CH A UA6U HE 8 BS GROS tsVi'Z7-~^ idî&o'S» "
r,v.':^idi,,u^rr^„v=L°‘.Tcr. j *«-»*«.*«.«»«—«.« fcaatûSS
mandes le ‘ Sirop calmant de Mme Wins- No 81 RDR RIOE1U41TTAWA Kan, Ken uore .
low " et ne prettss aucune antre p é,ara- ü. ttl üfc*A W A --JpckvUle, itase.ll,
lion. i 9 1 te voisine de M. Wall, épicier) Clu de'*&•"p^. p^.

--------------------- —— ■ broke. Arn rior etc
Ashmn.Huntly, Carp,

Brintol, Clarendon,etc ** WJ •...
emlths FalU............... lOtto ....
Mattawa etc.............0 3 ....
Ch- de fer PaC. — Ap

pleton, Ashion.Bns
toi, etc .. . ....................i 3J

Cb. de 1er Can- At .—
Alexandrie, ihol,
Lattgeo, Akatjgan
Spnnka, ete ............

Par uuigeoce — Ball's

von--mé- |Vio», Liqueurs Kean- | J ger. par i 
<i -vioetVigars le- I me es reea 

portée de 1er choix | fui ré line

Mit
7 00» 3»

110 ...J... ....
9 30 8 U0....2

7 tOw 30 .... • 
.... S M)

. a oo

....

1
1145

îuuuHall..................... ...
Aylmer, PJardly.eic. 
Quy«m, Tétreauvi le.

aSæ-":
C mmiagH- et Herd-

wan *• B-logea..........
Roche* erville, etc....

M. rlVule —lundi, m,-r- 
cre i et vendredi. .. 

Ma le» nglalse,. - via
vrAliïSM1:

do hav ropplém.

4 4-18 00 
4 thhtjO

Solution (l’Antipyrine ::: m
WW

8

TROUETTEde

Migraine*, Maux de Tète, Névralgie» 
Coliqueh, Asthme, i'lnphynenie, imoutte 
Rhumatisme, Sciatique et DOUIEUÜS en général.

U'etifr I AXTIVVKIXK do TROMTTK
.Vente en Oros à Parla, Z. MAZIER, Pharm'», 264, bould Voltaire '

UepOhllalre à Ottawa : D' F.X. VALADE. 1
A Québec : D' Ed MORIN A C" A Montréal : LAVIOLETTE A NELSON

BT DANS TOUTES LUS l-KINCIHALBS PHAHMàGIKS 1

L»-s lettres destinées A l'enretistreroent doi
vent être m ses A la po-tee 16 minutes ev.-nt la 
o.ôt-’re des malles précédentes 

Heu e tlu Bureau U*8 u ui. A 9 a.m 
. Mandats sur la poste e - la l’anuue d’E 
de 9 a. m- A < p. m.

pargnes 
Maître de Poste.

I

«•su de Posted'Ottawa, 
Novembre 1887. >
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v
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l UNIMENT GÉNEAU1
ù 30 ANS DH 0UOOÈ8 Q
Z New! TOPIQVK remplsçast le JT*r sans Z
y *WI|A tl.niU-ur ni chute du pou. Adopte par lu* oétéri- Q
m Maires renommé* ; éteoeurm, entratueurm, X

Au ram, etc. ^
Uuertson rapide et sûre des Roitertoo, Fou- T 

lures, tCcartm, Molette», f'ssstpsiM, El Igor- | 
geuieiita des 1aiul>es, Suros, E|iarviiw, etc. Révulsif 
et Résolutif infaillible et sans rival dans le» Ast-I 

—- •— —- pince. Catarrhea. Bronchiteo, Iuflammallons 
des Poumons, du Pole, dos Intestins, Bieurémie», Hyüropialee, Réten
tions d’Urine, Fièvres typhoïdes, etc.

Pansement à la main, eu 3 et t minutes, sans couper le poil.
Dépôts : Parle. MESTIVIER * C'*, 275. rue Salut-Honoré

MONTRÉAL : LAVIOLETTE A NELSON. — QUÉBEC : ED. MORIN A CU. 
tt-HYACINTHE, OTTAWA, KT PRINCIPALIS PHARMaGIBS DU CANADA.

i

TABLE nOKAIUE

pour M ntrfal, Q.iébec, Bof- 
urlt, Tvro to, Déiro;t. Chi

les points à l'K t et à

is i]u t out la gare UNION

Ligne di cote 
tou, New-Y' 

eu go et tous

comme »e
f Pour Montreal, Trois 

Quebec 8t. 
~, Halifax 
les points &

4.30 1.1.
8 24 “
4.00 P *. I

V»
et tous 
l’Est.

J f Pour Kingston Peter- 
bobo, Toronto, üb- 
tkoit Buffalo, Bat 

i Uitt Chicago et tous 
j les autres points à 
; l’Est.

11.30 A.M.
it.00 cm.

J Lxi r ss local pour Al- 
monts. Buckingham, 

\ A rn prior Bin frkw,
3.30 P. W.

12 01 HUIT I Ü—u^.H
( Pour Port Arthur, 

Winnipeg, Victoria, 
Vamoouvkr et loua 
le . oints sur la cOts 
nord-oue.i du Pucifi-

12.01 MSI IT

m aa a ne 1 Pour Prescott, Nkw- 
>.W Ail« I YfRK -t tous les
814F.1. 1 rj\d'ï:'EM •

lier j amour', t.bles horaire», 
autre r n eiguem, ni peuvent 

enuf au Du •eau Its bthels de !a Ci é,
Np»s h*.

.Intéressante découverte
PARFUMS ESS.ORIZA SOLIDIFIES

PRÉSENTÉS SOIS FORNÉ CE CRIIONS (!■ ODEURS DÉLICIEUSES)
Il suffit de frotter légèrement les objets pour Us parfumer

(la Peau, le Linge, Papier A Lettre», ete.)

L. LEGRAND, Fournisseur de la CotU 4* Huait
207, RUE SAINT-HONORE, PARIS 

Se vendent dent toutet let prindpelee Perfumeriêt, Phc,u et Droguerhi du Monde.
Loous iLLurrai

B II et» d> 

être cbi
Na 4 ree

J. K. PAKKER,
A<enl 4e» Billet* et des Passagers de la

D. McNICOLL,
Agent général des Passagers. 

;V. LUCIUS TURTLE,
Orient de»Passagers.

ENVOI FRANCO DE PARIE DO CATA

VI
L,»Jv,4

CHEMIN DE FER

(Avis aux (Consommateurs
ARRANGEMENTS D’ETELee PBODtTITa de la

Oriza L. LEGRAKD
807, rue St-Honoré, à PARIS 

Ttu» 0RIZA-0IL* ESS. OMZ»* OR IZA-LACTÉ * CRÊttE-ORIZÂ 
ORIZA-VELOUTE *OttM-T6llCMORIZALIIIE‘SâïOIHimZÂ

DOIVENT LEU* euoct» ET LA FAVEUR OU PUELW :

1° Aux soins tout particuliers qui président à leur Wtiano».
2° A lour qualité inaltérable et â la suavité de iiur parfum. 

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA
pour vivre mur leur réputations 

nous avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne m 
laissent pets tromper.

LMitatnainnmiTSM nmnma^iàmnm wewiikti * FMfiâiiiitmewiii
Un vol fmnoo de Parla du Oatalogu» lUuatré

ne Clark et ValleyfleM
BOi*ta «• retour bon* pour trente Jours. 8LM>

SSffSSEVSUKBSr *~

Borne1! Point, N. T., et Hotel 
Windsor

anarasâfcsÆSartrS»

Portland et Old Orchard Beach

MfMBSESœj
Hew-Tork et Boston

•r ma Na IA

a.ÆjgL.
amm iiwiwa

BEIUDET 4 DESJARDINS
COIN DES RUES BAY et FLOREBCE, CTIAWA

------------ manuf a ct u misas se

Cadrrqn'oueerturts, Portte. Jalousies, Moulures, Bois pour plan
:<■ lambrisser, Meubles, etc., etc.

Bois de charpente préparé constamment en mains.
Bois’ à

Les me.Heure Machine» améliorées sont en usages dans notre établissement
Ouvrage de première Claire garaati. Communication té) ph niqies.

BUÜKAU A LA V1LLB :

No. QC> RTTE SPAHKSi1 RUSSELL HOUSE

1BSTB POUR CAUSE DR EMMUMT.

HARRIS & CAMPBELL
Manufacturiers et Importateurs de Meubles

Appellent l’attention de leurs nombreux clienU et le public en général

Graude Vente pour cause de. Déménagement

Mdnl Hur«|llv« mrmat qu’lie transportent

COIW DBS BUES O’CONWOK HT UÜEÆ1Ï
leer repot an

LE 1er NOVEMBRE.

Le plus Beau et le plue Vaste Entrepôt de Meubles

Est malnt-u lut rendu a'nue

REELLE REDUCTION DELfO POUR CENT
< rrçent comptant.)

Far oette ancienne et honirable Maiionld'Ottawa.

LES MEILLEURS ARTICLES. LES PLUS BIS PRIX. SATISFACTION * TOUS

Tous sont invités à venir nous voir et seront lee bienvenus

HARRIS <& CAMPBELL,
RUE O’CONNOR (près la Rue Souks.)

AVIS! r P4TIYS'fait da quincs.Herlea vt ferrounene», c'est ■ ■ lis

thrz THOS. BIHKitTI, lie Bue BiOean

"".t.”,«r-ïÆ:"^ ’"““•TO'P.H—i.DUO paires de Patlus del

1AMFACTLUS M MIMES
royaie

S. LEVEILLEM
PBOPMIETAIBE.

S DN°THUMHSONnd°meï 'Tbni qd® T" 1TOn,.fâlt 1>k0(lul*,t 0n da ^oete d’affaires de 
Sulkeys. eic Etant arrivant de Ch cago et do autres v1hM*am*rio™ nés nonHa’vonVpuUé 

de grande» eonnaloatiee» dans not état, noua sommet en mesure de garantir ai t ère saVs- 
racilon. Noa onvriws sont tous des ttoe habiles et travaillsnt sous notre direction ; les 
matéf aux employée ont atsltos meillaur» que l’on polaae M procurer et nos prix très bas 

Attention spéciale et prompte à toute* c*mmand«s, tel est ie hj.tême qua noua m ttoue 
en piatlque'dans toutes les branche» de répétions.

56 RUE DALV -• 19 ET 21 RUE STEWÂRT
COMPAGNIE MANUFACTURIERE DU

E. B. EDDY
[LIMITÉ*}

ETIBLIE ER L INNEE 1154. INCORPOREE EN-L'INNEE IM3.
MU i «Te, P.Q.

MAXVFACTUKIEKS et MARCHANDS « «BON

Bois de Charpente, Portes
Chassis, Jàloosles, Honiara, Outrages de Maisons, Ile.

Seaux, Baquets, Planches à Laver, Bottes et Caisses d’Bmballage.

ALLUMETTES, “ TELEGRAPHE ” de Première Qualité.

GRANDE VARIETE
k

CHAPEAUXTa PRtmiN

ASDLASS, AMEHICAIVS, 
t tNlDIEXN, Kir.

JOSEPH COTE
IM BOS KIDBATT, 0TTAWT

SALLE DE VARIETES
Ne.rel.lre., HIW’I. hee—. f h^ee»^..!!». <lh»lw-*^«.*e 

thsise* éa Aie e blêmi en» le 6s—l—i ës—ss—rs»
ceneU«r,Slf*,ilmiR|M. !••*» U*A4l»^»*e mmim. 

Telle» e feMetrreei rs»l-Hi. Uàéemmxm »-'•* . 
■Irstra, emtkm turn*.-«•’U «Ml PW HHsfcisr us mnlnun.

632 âL 634 RUE SUSSEX, JOSEPH BOYOEN
M.B PssissV

Sur la chaise, près de ce ca
davre, la bougie brûlait toujours; 
on eût dit qu’elle avait été mise 
là par une ironie ponstrueuse de 
l’assassin, ainsi qûe l’on met lee 
cierges bénits prés des morts, au 
eh' vdt du'lit funèbre.

Un courant A’air, arrivant de 
la porte entrebâillée de la cui
sine, faisait v». i lier cette lu- 
mièie, et cela projetait sur la 
figure de Bourreille des jeux 
d’ombre fantastiques qui lui 
donnaient les apparences de la

FEUILLETON DU ♦< CANADA.”

LE PIEGE
l’REMÏEKB PARTIE

Lb SURSIS

I

(Suite)

Un filet de lumière trem
blante arrive du cabinet du fer- vie

11 y a une demi-heure que le 
crime est commis.

Tout à coup, un sourd gémis
sement rompt le toi* nnel silence 
de la ferme endormie....

Etœ gémissement, c’est Bour
reille qui l’a poussé.

11 n’ebt pas mort... il était en 
syncope seulement....

Quelques minutes se passent 
encore.... un nouveau gémis
sement....Peu à peu il s* r. mue., 
ses doigts s'agitent.-, ses bras se 
lèvent....ses yeux s’ouvrent, mais 

_ , , ... | se referment aussitôt.... A-t-il
Jean s est précipité sur lm et connaissance de ce qui s’est 

l’a assommé d un coup de la tige é ? £1 n,ffarde le bahut
de fer qu’il tii nt à la main. re8té ouvert.... Ile ses lèvres sort

Bourreille tombe comme une un cri inartiuulé : 
masse ; des convulsions le tor- _Au TlllrUr ; 4 l’assassin 
dent ; il ouvre les yeux deux ou dans ses yeux éixiuvautés,
trois lois ; ses mains se crispent, ^ demi éteints par les ombres de 
puis il reste immobile. ja mort passe une envie de ven-

La boucle bmle sur le carreau. ce Tout ce qu'U y a de
Montmayeur la ramasse, cou- force! en ce anvM être mo- 

temp'e le paysan, penche sur «es rib,,ni| , „e 8ent frappé, tout 
yeux fermes la bougie et en fait ce y a d'énercie se cou-
tomber sur les paupière, quel- eenfre en ane wg|{ ,,en6w ; 
ques gouttes bruiantes.

Bourreille ne fuit pas un 
geste.

— Il est bien mort !
Alors il revient au bahut. Il 

pourrait maintenant chercher la 
clé, dans les vêtements de la 
victime. Il n’y song * pas. Il 
avite un mouchoir par terre, en 
enveloppe la tige c’e fer qui lui 
blesse la main et finit par faire 
sauter la serrure.

Tout l’or est là, sur ur e plan
che, avec les billets.

Montmayeur emplit 
poches, prend de l'or surtout

Puis il revient au cadavre ; 
celui-ci est en travers de la 
porte ; il est obligé de l’en- 
Iamber ; il hésite ; il recule ; son 
front ruisselle ; pourtant Boui- 
reille git sans un mouvement, 
ses yeux sont fermés ; ce n’est 
qu’une chose inerte désormais.

—Je suis iou...il est temps de 
filer ! Allons....

Il s’approche, pose la lumière 
sur une chaise, puis les yeux si 
troublés qu’il ne voit plus rien, 
il enjambe—mais alors qu’il est 
ainsi, dominant le cadavre, voilà 
qu’il pousse un cri terrible, ef
froyable, un cri de folle....

Quelqu’un, quelque chose, 
par derrière le retient par son j 
paletot.

Bourreille sans doute, Bour
reille qui n’était qu’évanoui !. ..

Et cela est si épouvantable 
qu’il tremble et que ses genoux 
se touchent et qu’il se sent 
mourir, et qu’il va s’écrouler 
lui-même sur ce cadavre, sans 
force pour se retenir.

Et tout le long de sen visage 
de la sueur d’amtoisse découle....

Il se retourne, enfin, et il part 
d’un éclat de rire nerveux....un 
de ces éclata de rire comme on 
entend dans les grandes cours 
de Bicêtre ou dans les cabanons 
de la lolie furieuse.

Bourreille n’a pas remué.... Il 
est tombé les bras repliés sous 
son corps et ses bras n’ont pas 
bougé....Les paupières, clos- s, ne 
se sont pas relevées....

Le vêtement s’est pris dans 
un clou, près de la porte !....

—Et je me croyais Fort ! dit-il 
avec mépris.

Il sort. Toujours silencieux, 
la ferme. Il écoute. Rien. Il tra
verse la cour. Derrière la gran
ge. il se met à courir, comme il 
a fait tout à l’heure en venant.
Sous les murs du cloe, devant la 
fabrique, il s’arrête, répare le 
désordre de ses vêtements. Pais, 
quand il se sent plus calme il 
entr’outre la porte, entre.

Dans le jardin, ses amis se 
promènent toujours.

Il aperçoit Basselot et le baron 
de Blaitière qui pa»sent près de 
lui, de l’autre côté d’un massif 
de coudriers.

Il les entend qoi discutent 
une question scientifique.

Il les rejoint, se mêle à leur 
discussion.

—Quelle heure est-il donc ? 
demanda Basselot.

A la lueur d’une allumette,
Montmayeur interroge sa mon- 
tre...Il tressaille et jette vive
ment eon allumette.

—Onze heures moins le quart! 
dit-il d’une voix altérée.

Il y a du| sang sur sa
main 1 !—

Par bonheur ni Basselo>, ni 
Blaitière ne s’en sont ap rçu .

—Al'.ous nous coucher, di le
^ Tout le monde rentre.

—George, dit Montmayeur à 
eon frère, conduis nos amis à 
leurs chambres... Moi j’ai besoin 
stèire seul...

mier.
—Je suis perdu, dit Mont- 

mayenr.
Il s’accroupit.
her. Il h a pas le temps, du

Il ne sait où se

reste. Sur le se-.il une bougie « 
la main, Bourreille, en chemise,
appa.ait.

Il aperçoit Montmayeur, 
cri sourd et recule.pousse un 

—Au voleur ! Au voleur ! Au
voleur

Il n’en dit pas davantage. Son 
autre cri est un râle étouffé.

punir.
Il n’est plus ni fou, ni mani

aque, en cet instant....au con
traire, sa pensée ramassée pour 

dire, est d’une lucidité sin-ainei
gulièrr.

Qu’il vive une mi ute seu
lement, mais qu'il vive !....

Il crie pour qu’on vienne le 
secourir, mais il se rend vite 
compte que ses cris ne fer »nt 
que l’épuiser et que per 
n’est assez près de lui pour 
qu’on J’entende

Alors il se t rai ne jusqu’à la 
muraille blanchie à la chaux, à 
la longueur du bras : il réussit 
à se mettre sur ses genoux ; sa 
main agitée de soubresauts vi
olents, s’imprègne du sang qui, 
de ton crâne ouvert par une 
blessure atroce, lui coule sur le 
visage, dans le cou, sur les é- 
paules.

Et sa main ain-i rougie trace 
sur le mur : “ C’est Jean de 
Montmayeur qui m’a assass...”

Une douleur terrible lui raidit 
le bras : il étouffe ; il se dresse, 
fait deux pas, puis chancelle : il 
se relient à une longue table 
carrée qui était près de la mu
raille : et. comme il s'appuie 
dessus de toute sa pesanteur il 
la fait basculer ; la table p rd 
l’équilibre et se renverse, collée 
contre le mur, les pieds en 
avant.

Et Bourreille est étendu au 
milieu de la pièce, sur le dos.

Ceite fois il est bien mort....
Mais la table renversée cache 

l'inscription 
glante est invisible. Bourreille 
ne sera pas vengé !

onne

La phrase sau-

***

Montmayeur ne sort pas, cette 
matinée-là ! Il s’attend bien à ce 
qui va se p «asvr. Déjà les ou
vriers de la fabrique sont au 
courant de la nouvelle. I s en 
parlent devant Jean qui écoute, 
sans les interroger.

—Il venait d hériter, paMt- 
il, et il y a tant de vagi bonds 
dans le pays.

Telle est leur impression. 
Georges, plus malade, ne s’e»t 
pas levé, C'est Claudine qui a 
découvert l'assassinat. A l’aube, 
quand elle descendit de sa 
chambre, par l'échelle de la 
grange, elle aperçut la porte de 
la maison ouverte, constata l’ef
fraction, et entra, craignant un 
malheur. Elle trouva Bourreille 
déjà raide. Sur la chaise, la 
bougie avait brûlé jusqu’au 
bout. Elle avertit tout le monde 
à la ferme, cou ut chez Doiiat 

le crime, puis chez le 
maire. De la fenêtre de son ca
binet de travail, dont les larges 
vitreaux prenaient jour sur la 
campagne, du côté de la ferme, 
Jean de Montmayeur, aux 
aguets, vit bientôt arriver tout 
le villazc, et les groupes se 
former autour des Bernadettes.

Georges le regarde anxieuse
ment. Il obéit. Montmayeur 
monte chez lui. Il allume une 
lampe, se coutemp e dans la 
glac . Ses traits son fatigués, 
►es yeux cernés étrangement. 
Mais c’est tout. Il n’est plus 
pâle.

annoncer

Il passe une revue minuti use 
de ses vêtements. Il a sur les 
mains, sur les revers de sa redin- 
gotte, et sur le gilet, quelques 
gouttes de sang,—très peu,— 
deux gouttes do bougie sur les 
genoux.

Et rien de plus.

A continuer.
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